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LlM-!Msn 61 les Raliëries du Rhône
L'Italo-Suisse

L'Assemblée générale de la Société
Financière Italo-Suisise vient de se réu-
nir à Genève.

A celte occasion , Je conseil d'admi-
nistration , sous la présidence de M.
Paul Rossy, a fait -toute une série de
propositions financières qui 'témoignent
de l'excellente assise de la Société. Voi-
ci quelques chiffres :
Tota! du bilan au

30 juin  1960 . . Fr. 104 milllions
Capital et réserves Fr. 76 millions
B é n é f i c e  net de

d'exercice 1959/60 Fr. 15,7 millions

Le conseil d' administration a proposé
la distribuillon d'un dividende de Fr.
24.— par action, de racheter les bons
de jouissance et de verser à la réserve
spéciale un montant de 2 millions de
francs.

Les chiffres ci-dessus sont éloquents
et font ressortir l' excellente adminis-
tration de la Société, dirig ée par -le
triumvirat Paul Rossy, Salvador Amon
et Robert Hausler. On sait que l'Italo-
Suisse esit spécialisée dans le finance-
ment d' entreprises italiennes : électri-
cité , sidérurgie, chemin de fer , banque,
gaz et pétrole.

Raffineries du Rhône S. A.
A l'assemblée de l'Italo-Suls-se le con -

seil d' admi nistration a -annoncé que le
capital social serait porté de 6 à 25
millions de francs ; une première tran-
che de 15 millions sera souscrite di-
rectement par l'Italo-Suisse ; le solde ,
soit 10 millions de francs , sera mis en
souscription publique.

Ces nouvelles ne manquent pas de
faire -plaisir et de donner le démenti le
plus flagrant à ceux qui continuent à

Des inondations
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Dans la vallée de l'Engadine l'Inn a rompu une digue et a inondé la région
près de Samedan (notre photo de gauche). Le ruisseau de la vallée de Pede
nal, près de Saint-Antoine , est également sorti de son Ht et a recouvert le

chemin de fer de la Bernina et la route

Sitaxes. Amiais anHes
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Une vaste maison grise
// avait beau jeu , l' an dernier, de

demander , aux moments de solitude , à
pouvoir aller à l'école. On lui répon-
dait chaque lois avec tanl de convic-
tion qu 'il lui lallail beaucoup grandir
encore : cette vaste maison grise pa-
raissait bien lointaine encore , rassu-
rante donc , enviable même. Elle s 'est
rapproché e soudain la semaine derniè-
re, mais l'inquiétude née de cetle
brusque proximité lut eliacée par le
plaisir de recevoir un beau sac à bre-
telles, une ardoise bien noire avec sa
bordure de sapin blanc , une éponge ,
un crayon , pour lesquels il a su choi-
sir les couleurs les plus vives. Puis-
que pour mériter toutes ces belles
choses il lallait envisager d' entrer
dans ce monde inconnu , eh bien il ac-
cepterait.

Pourtant , dimanche soir, comme on

semer le défaitisme a propos des raf-
fineries . Ces dernières , on l'a déjà dit ,
sont en construction et les -travaux
avancent rapidement . Toutes les routes
de -la région de Collombey-Muraz sont
en train d'être goudronnées et , à l'in-
térieur des raffineries, des voies d'accès
magnifiques ont été tracées ; les réser-
voirs pour les produits du pétrole sont
en construction et les travaux pour les
installations de raffinage sont en pro-
jet.

Les principaux cadres de la raffine-
rie sont également en .place. Il s'agit
des personnes suivantes :

M. Salvador A-mon , président du con-
seil d'-admlnistratlon ; M. Dr E. W. Im-
fald , administrateur-délégué ; M. Pascal
Bualin , beau-fils de M. Antoine Favre,
dooteur en droit , secrétaire général ;
M. Deforza, ingénieur, fondé de pou-
voir.

Ces cadres sont chargés, en collabo-
ration avec le conseil d'administration ,
de tous les -problèmes soulevés -par Ja
construction de la raffi nerie, de l'oléo-
duc et de la centrale thermo-électrique,
ei des rapports avec les autorités con-
cernant -la salubrité publi que , la loi des
fabriques , les droits de passage pour
l' oléoduc , elle.

D'aucuns s'imaginent volontiers que
la mise sur pied d' une industrie se réa-
lise comme par enchantement et que
celte dernière doit -surgir de terre dès
que le projet est annoncé. Ils méses-
timent la longueur des travaux prélimi -
naires : recherche des terrains , études
économiques, plans de construction, au-
torisations administratives, -mise en sou-
mission et exécution des travaux, etc.
La réalisation est d'autant  plus longue
que le projet de Collombèy nécessite
un financement élevé et des installa-
tions fixes budgétées à plusieurs dizai-
nes de millions de francs. Une idée de

/"/ enjoignait  de se coucher tôt af in
d' avoir le pied lerme le lendemain
matin , jour  de la grande épreuve , il
a reiusé nettement , calmement.

— Je  n 'irai pas à l 'école.
El , généreux , il s 'est déclaré prêt

à céder tout son matériel à son jeune
Irère.

Le silence consterné de ses parents
lui npurit cependant que son opposi-
tion ne serait pas prise en compte . Il
s 'endormit au milieu de ses sanglots.

Parce que la première heure du ma-
tin est toute rosée encore des rêves
de la nuit , le sac, le crayon , l 'éponge ,
l'ardoise ont repris lout leur attrait.
La mère tout aussi liévreuse que lui
l'a habillé , l'a pomponné , brossé et
l 'heure venue, a pris sa main. Ils ont
ri el bavardé tout au long de la rue,
mais à cinquante mètres de la bâtisse.

sur a HUGH
la grandeur des Installations de la raf-
fine r ie est don-née par le toit qu 'elle
a besoin d'un million de mètres carrés
de terrain ; ce sera probablement -la
surface industrielle couverte la plus
importante du Valais. On aura une idée
de l'importance de l'entreprise le jour
où les 'travaux seront achevés , soit pro-
bablement en 1962.

Nous donnons rendez-vous aux pes-
simistes à celite date. Henri Roh

Le Bouveret f M. GERMAIN CLERC
ancien

La commune de iPort-Valais a perdu
celui qui resta un de ses èhefs les plus
vénérés , même pendant  une longue et
grave maladie.

-Elevé par -des parents à la foi vivante,
le cher défunt fut  encoura gé dès son
plus jeune âge et spécialement par son
oncle , le dh a noine Bridy, à se dé-
vouer. Sa vie fu t  sanctifiée par le tra-
vail et la générosité.

Après d'excellentes études à l'école
normale de Sion , il devint tour à tour
insti tuteur à St-Gingol ph , aux Evouet-
trs , au Bouveret; duran t  l'été il était
comptable auprès de la Compagnie gé-
nérale de navi gation. Partout  il avait
le souci d'être ponctuel et de servir;
-mais c'est auprès de ses élèves et de ses
soldats qu 'il parvint à donner la mesure
de qualités humaines peu communes. I!
fut  un éducateur pariait et prêchant
d'exemp le. Ses anciens élèves ou ceux
qui avaient servi sous ses ordres de-
venaient  des amis qu 'il continuai t à sui-
vre, à encourager et à soutenir dans
toutes les circonstances de leur vie.
Combien de situations morales ou ma-
térielle s fu ren t  confiées à son savoir-
fa i re  et à o bonté !

Aussi est-ce dans u.n mouvement  d'en-
tl 'O '.w'-.'.iime généra '! qu 'il fu t  porté à la
prïij iiiein-ce de sa commune , laquelle tra-
versait des moimen.'s difif -iciles. Grâce à
son énerg ie , la s i tuat ion f inancière fut
? i n in ie , le crédit re t rouvé , tandis que
les œuvres existantes ou nouvelles de-
vena i en t  -floiiirsa-n -tes. Son autor i té  et son
presti ge f i rent  de lui une tête de fi le
de i'a l is te  conservatrice ch rétienne-
sociale pour les élections au Grand Con-
seil .

Puis subitement un mal sour-nois, mais
progressif , a t t e ign i t  s-a santé.  La para-
lysie s' instal la dans un corps autrefois

les larmes silencieuses sont revenues,
vite essuyées, vite ravalées parce que
trop d'autres enlants risquaient de les
voir. De la main de sa mère il a passé
à la main d' une étrangère souriante et
d'un pas lerme, sans se retourner, il a
Iranchi la grande porte sombre.

Entré dans la vie. Arrèze.

La terre a tremblé
autour de la chapelle Saint-Laurent
où 3 400 kilos d'explosifs
ont abattu une colline

Chacun connaît , a Liddes , la graviere
exp loitée depuis 1955 -par l'entreprise
-Monnet & Cottagnoud , graviere fournis-
sant des agré gats à de nombreux chan-
tiers de la rég ion et d' ailleurs .

-La demande toujours accrue de maté-
riaux a contraint les propr iétaires à fai-
re sauter toute une partie de la colline
-morain ique exp loitée par l'entreprise :

Avant...

président et députe
vigoureux , tandis que l ' intelligence el
la volonté restaient intactes et s'aff i r -
maient  au contra i re  toujour s plus en
face de l'épreuve.

(Ce que fut  Germain Clerc durant  sa
maladie de dix ans , le jeune président
Henri  Baruchet a su le dire d' une façon
remarquable , lors des obsèques. La nom-
breuse assliatan.ee, entourée des autor i tés
religieuses , de celles de l 'Etat , du dis-
tr ic t  et des communes senti t profondé-
ment  combien était douloureus e pour
tous la séparat ion . Cependant une telle
existence au service du prochain pro-
longe son inf luence au-delà de la mort.
Pour la famille en deuil , pour la popu-
la t ion  de Port-Valais, le dogme de la
Communion des saints est ici la conso-
lat ion la plus sûre.

après
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29.000 mètres cubes !
Samedi matin , à 9 h. 20 exactement ,

la terre a tremblé autour  de la chapelle
Saint-Laurent et une partie de la mon-
tagne s'est -affaissée san s qu 'une seule
pierre n'attei gne la route du Grand-
Saint-Bernard.

Cela a pu paraître tout simp le aux
yeux de ceux qui  ont assisté à l'opéra-
tion qui a exi gé un long mois de prépa-
ration et de -travail.

11 a fa l lu  d'abord tâtonner , procéder
à de nombreux essais. Puis les ingé-
nieurs , MM. J . Do-lf Schneider , de la So-
ciété suisse des exp losifs , celui-là même
qui contrôla les grands minages d'-Emos-
son, de la Dixence et de Mauvoisin , et
Jean Delmonte , de la fabri que d'exp lo-
sifs de Gamsen , f i rent  'creuser dans la
montagne 41 m. de galeries de 1 m. 50
de hauteur  et deux chambres de mines
de 1 m. 00 de longueur . -Pour exécuter
ce dangereux travail de taupe , il a fallu
pas mal de courage et persévérance de
la part des mineurs et évacuer 70 mè-
tres cubes de matér iaux à la brouette.
D'autre part , le calcul des charges, pour
faire s'écrouler sans dégâts une telle
murail le  — 50 m. de hauteu r et 54 m.
à la base — n'a pas non plus été des
plus simples, tenant compte que la mine
n'a pas de patron et que le terrain mo-
ra in i que offre souven t de curieuses sur-
prises , J . 

Les chambres de mines ont reçu en-
suite 1000 kg. de Gamsite A, 1000 kg.
de Gamsite B et 1400 kg. de Pecite; au
total 3.400 kg. d'exp losifs !

On a bourré les -galeries avec du sa-
ble injecté à 6 atmosphères de pression
avec une «gunitcuse» , sable formant  un
amal game compact aussi dur que de la
p ierre . Ceci jusqu 'à 8 mètres de l'entrée
de la galerie . .'

Travail de tita.n et d'une rigoureuse
précision tout à la fois .

Vingt-neuif mille mètres cubes sont
descendus. Et quand on aura fai t sauter
les failles formée,-, au-dessus de la gra-
viere , il y en aura encore un e fois
autan t.

De quoi a l imenter  pelles mécaniques,
camions ct conmsseurs pendant  plus
d'une année.

II 'faut rendre hommage aux artisans
¦de ce 'beau coup de mine : au contre-
maître Rodait et à ses hommes, aux
deux ingénieurs , aux propriétaires, MM.
Monnet  & Cottagnoud, qui n 'ont pas
hésité à risquer 13.000 francs pour fa-
ciliter le travail de leurs ouvriers , de
'leurs machines .

Nous disons bien risqué , car une telle
entreprise présente pas mal de dan-
gers.

k - est -Jor.c grâce a la collaboration de
toi' --,, à -ne parfaite entente , à un tra-
vai l  consciencieux que samed i mat in ,
nol.r e ami A'-h-Tt Monnet pouvait arbo-
rer r.on plus beau sourire .

Emmanuel BERREAU

Exclusivi té  «-Le Rlhône» et «Nouvel
liste».



Sep ietnlke musical
de mMcmtteux
André Cluytens - Zino Francescatti
Orchestre national de Paris

Nous venons de passer une des P-lus
•belles soirées du septembre musical grâ-
ce là la vir tuosité exceptionnelle de
iFrancescatti, -au dhoix brillant du pro-
gramme et à l'orchestre national diri-
gé avec distinction par André Cluytens.

Belge d'origine et -naturalisé Français ,
André Cluytens naquit à Anvers -le 26
mars 1905. Il collectionna .rapidement les
premiers prix de pia-no, dlharmonie, de
contrepoint et de fugue. Son père , qui
était oheif d'orohestre au théâtre royal
d'Anvers, l'y fit engager comme chef
de chant. Il fit ses débuts de chef
d'orchestre à l'âge de 21 ans pour de-
venir plus tard directeur du Grand
Théâtre de Toulouse puis de l'Opéra de
Lyon.

La Société des Concerts du Conserva-
toire l' appela en 1946 au pup itre de ler
chef d'ordhestre. U est à -la fois direc-
teur musical de TOpéra-Comique et
chef de l'Opéra de Paris . L'invitation
flatteuse des organisateurs du centre de
l'art musical germanique — Bayreûth —
sanctionne nettement les qualités remar-
quables de ce maître de la musique dhez
qui Je respect pour les grands classiques
ne J'empèdhe pas de faire apprécier et
connaître au puWic les partitions con-
temporaines.

Cluytens obtient ce qu 'il veut de l'or-
chestre national qu 'il connaît si bien.
Détendu , souriant, il s'abandonne quel-
quefois à des gestes spectaculaires , mais
il s'aiffirm e comme une personnalité
marquante du -monde musical.

L'orchestre national fut fondé à Pa-
ris en 1934 et il est connu dans le mon-
de entier. De retour de Po-logne il reste-
ra à Montreux ju sq-u1à la fin du septem-
bre musical. Cet ensemble dont la mul-
tiplicité des cuivres rend un précieux
service à Berlioz, remp lit  splendidement
son rôle de perpétuer la grande tradi-
tion musicale française.

Zino Francescatti, le soliste de la soi-
rée se souviendra longtemps de l'im-
mense ovation du public qui se mit à
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applaudir à s'en rompre les bras , une
salle envoûtée par l'interprétation génia-
le du concerto en ré majeur opus 61
pour violon et orchestre de Ludwig van
Beethoven.

Ce dernier n'a écrit qu 'un seul con-
certo pour violon . Il est d'ailleurs d'une
beauté rare. Aucun grand violoniste de
nos temps ne peut ignorer ce concerto
qui est devenu «l'œuvre standard» des
virtuoses du.  violon .

La voix de l'hymne du deuxième mou-
vement resté inoubliable. Après une ca-
dence de solo mouvementée suit un
piano retenu. Un air romanti que est
amené par le largetto ; la mélodie est
amorcée par 'les cors, puis par -l es
trompettes et les éla-rinettes, alternée par
le solo de violon. Le thème mouvemen-
té et dansant revient 2 fois . Ce rondo
est certainement la partie la plus bril-
lante de la fin du concerto. La part ie
orchestrale est symphonique m en t ifaçon-
née et ce n 'est pas par hasard que les
diri geants disent ,de ce concerto «îa
lOème symphonie de Beethoven».

On sait que Furtwâni^ler avait adopté
le soliste 'Francescatti dans l'orchestre
philha rmonique de Berlin lorsqu 'il re-
marqua les qualités exceptionnelles de
cet artiste. La réputation et le prodi-
gieux talent de Francescatti font de lui
l' un des maîtres incontestés du vio-
lon . IJ G-p-iritualise le jeu des cordes en
faisant  chanter son ins trument.

Devant l'insistance du public , il joua
en supplément (ce qui est très rare dans
un concert) une parti ta de Bach , pleine
de poésie.

L'ouverture du «Corsaire» opus 21
d'Hector Berlioz ouvrait ce concert. Le
premier Grand Prix de Rome écrivit ce
morcea u en Italie pendant les années
1831-1832. L'orchestre national a don-
né à l'ouverture du «Corsaire» un ac-
cent bien français dans un rythme im-
périeux pariait.

La composition de «iLa Mer», trois
esquisses symphoniques de Claude De-

Le roi Baudouin
présente à la presse

la future reine
des Belges

Dans le château de chasse
Ciergnon le roi Baudouin, en-
touré de sa famille, a présen-
té à la presse sa fiancée, Do-
na Fabiola. Le sympathique
couple a séduit tout le monde
et on peut déjà dire que Dona
Fabiola a été adoptée par le
peuple belge qui la considère
d'ores et déjà comme sa rei-
ne. Grande, 1 m. 70,, mince,
son sourire ouvert et naturel
a gagné la sympathie de tous.

bussy fu t  commencée en 1903 et ache-
vée en 1905. Des trois parties : De
l'aube à midi  sur la mer — Jeu de va-
gues — 'Dialogue du vent et de 1a mer ,
les violons -annoncent l'aulbe où on voit
apparaître des figures tranquilles avec
les cuivres puis le lover du soleil , salut
de tous les instrumen ts. Le deuxième
mouvement amène les vagues légères
sur le rivage . Entre les vibrations des
violons et Jes glissements gracieux des
deux harpes, les trompettes m u r m u r e n t
pendant qu 'une brise se lève. Le silen -
ce revient et les ondulations des vaigues
sont à peine perceptibles. Le dernier
mouvement annonce l'orage; il tonne
dans les trompettes et 'la pluie tombe
sur l'orchestre. Successivement le calme
revient et une mélodie harmonieuse ter-
mine cette symphonie si connue et jouée
à la perfection.

Né à Cibo'Ure en pays basque , Ravel
nous a gratifié d'une musi que joyeuse ,
ori g inale et pleine de soleil. En 1928,
Ravel part  pour les Etats-Unis d'Amé-
rique et le Canada. C'est là que Ma-
dame Ida Rubinstein lui demande de
composer un ballet . Ravel envisage d'a-
bord une orchestration d'Albeniz puis
se décida ensuite à écrire son fameux
BOLERO qui fu t  interprété dc façon
mag istrale par André Cluytens et ses
musiciens . Cette maladie en 18 mou-
vements se répète sur un rythme uni-
forme avec la seule diversité qu 'elle
part avec un doux pianissimo du tam-
bour pour se terminer par un fortissi-
mo dynami que. L'hommage du monde
entier f u t  offert  au compositeur du Bo-
léro.

La soirée du huitième concert de Mon
treux sera difficil e à égaler.

G.M.

Monthey

Assemblée
de la Fédération

suisse de natation
Le comité et la commission techni-

que de la Fédération suisse de nata-
tion se sont réunis samedi et diman-
che, à l'Hôtel du Cerf , à Monthey.
C'est la première fois, depuis la créa-
tion de cette fédération , qu'une telle
assemblée a lieu en Valais.

Figuraient à l'ordre du jour les rap-
ports des chefs des différentes disci-
plines : natation, water-polo et plon-
geons ainsi que l'examen du compor-
tement assez satisfaisant, somme tou-
te (plusieurs records suisses ont été
battus ), de nos nageurs aux récents
Jeux olympiques de Rome.

Au cours de ia soirée de samedi,
les membres des deux comités assis-
tèrent à une réception offerte, à l'Hô-
tel des Postes, par la Commune de
Monthey, représentée par son vice
président M. Georges Kaestli.

Elo.

Un athlète parfait
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Takashl Ono, qui a gagné trois mé-
dailles d'or à Rome, a enthousiasmé,
par ses démonstrations, les 10 000
spectateurs du Hallenstadion de Zu-
rich lors de la rencontre qui opposa
le Japon à la Suisse et que nos invi-
tes remportèrent par 289,05 à 281,30

points
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Le championnat suisse de football
Matches du \1 sep tembre dépens d'un chiasso qui déçoit ter

LIGUE- NATIONALE A
Bâle-Young Boys, 2-0 ' 

¦ »¦
Bienne-Granges, 3-2
La Chaux-de-Fonds-Lausanne, 3-2
Fribourg-Chiasso, 2-0
Servette-Lucerne, 1-0
Winterthour-Grasshoppers, 5-5
Zurich-Young Fellows, 6-1

Les équipes jouant sur leurs terrains
ont triomphé sur toute la li gne -sauf à
Winter thour  où les Grasshoppers ont
arraché le match nuil. Ce qui sur-
prend avan t  tout , c'est bien ije Tscore
de certaines rencontres. Ainsi, j e 3 à 2
de La Chaux-de-Fonds contre .Lausan-
ne , alors que l'on s'-a-ttendait à une
victoire facile des Neuchâtelois ; il
laut croire qu 'ils ont quelque peine à
trouver le punch en attaque où Pot-
tier , d' ailleurs, semble -en nette baisse
de forme . Jusqu 'à -la pause, les Young
Fellows avaient tenu bon (1-1), puis ce
fui l' effondrement et -pour Br-izzi , la
réalisation de 4 buts ! Festival des ti-
reurs à Winterthour où l'Allemand
Tochtermann fut  l' auteur d' un ha t -
trick remarqué 'tandi s que Robbiani ,
grâce à deux buts, passe 'en tête du
classement des buteurs de lia LNA (9
buis , devant Brizzi , 8 buts). Les Young
Boys n 'arrivent -pas à vaincre le signe
indien à Bâle ; la .tra dition veut qu 'ils
soient toujours à l'ouvrage sur Jes
bords du Rhin ,- samedi, plus que ja -
mais , puisqu 'ils ne purent rendre -les
deux buis encaissés, ce qui constitue
une surprise de 'taille pour une li gne
d'attaque qui avait marqué 16 buts en
4 matches ! Bienne mena nettement (3-
0) contre Granges, mais ce dernier .eu!
le mérite de ne pas baisser les bras
pour ramener le score à une marge ac-
ceptable . Notons avec plaisir le pre-
mier  succès de Fnibourq acquis aux

La Suède s'incline
devant la Norvège

C'est devant 27.000 spectateurs, à
Oslo, que la Suède, prochain adversaire
de la Suisse dans les éliminatoires de la
Coupe du monde , a été bat tue ' par " la
Norvège. Les but s ont été marq ués par
Hennum , sur fouPpenalty (19ème minu-
te), Pedersen '(30ème) et Bor-gen (89ème)
pour la Norvège et par Boergesson , sur
foui-penalty (62ème) pour la Suède.

Finale de la Coupe d'Italie
C'est après prolongations que la Ju-

ventus a bat tu  la Fiorentin a par 3—2 en
finale de la Coupe d'Italie. A la fin du
temps réglementai re , le score était de
-y i

miimii*S&:
Elliott échoue

¦L'Australien Herib Elliott a échoué, à
Goeteborg, dans sa tentative contre son
propre record du monde du 1.500 m
(3'35"6 aux jeux de Rome). Il a en ef-
fet été crédité de 3'38"4. Le Suédois
Dan Waern , qui lui servait de lièvre, a
terminé en 3'38'6, ce qui constitue un
nouveau record de Suède.

Waegli en grande forme
Au cours d'une réunion internationa -

le disputée à Hanovre devant 30.00C
spectateurs , le Suisse Christian Waeg li
a confirmé son excellente forme actuelle
en établissant un nouveau record suisse
du kilomètre. En compagnie du Berli-
nois Lehmann , il a assuré un train très
sévère et il a terminé -en 2'22"3, amé-
l iorant  de 1"! son propre record natio-
nal établi  cn octobre 1959 à Barcelone.mm concerte^2 conférences M f̂fis

Cinéma ETOILE - Martigny
Lundi 19 et mardi 20.
Un film réaliste sur la « Maffia » na-

poli taine . . . La Maffia avec ses lois,
sa corruption parmi les célèbres < mer-
cut i  generali » de Naples :
L E  D E F I .

Avec la nouvelle « bombe » italien-
ne : Rossanna Schiaffino et José Suarez,

Dès mercredi 21.
Raimu dans son plus grand film , dans

l' inoubliabl e chef-d'œuvre de Simenon :
LES INCONNUS DANS LA MAISON.

Adapté et dialogué par G.-H. Glou-
zot et mis en scène par Henri Decoin.
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dépens d' un Chiasso qui  déçoit ter-
riblement. Mais gare à son réveil.. ,

J. G. N. P. p.-c. Pts
1. Servette 5 5 0 0 16- 5 10
2. Zurich 5 4 0 1 17- 7 8
«. Sale 5 4 0 1 9 - 7 8
4. Young Boys 5 3 1 1 16- 8 7
5. Chx-de-Fonds 5 3 0 2 14-10 6
6. Grasshoppers 5 2 2 1 21-18 6
7. Young Fellows 5 3 0 2 15-12 6
8. Granges 5 2 0 3 14-10 4
9. Bienne 5 2 0 3 10-11 4

10. Lucerne 5 2 0 3 7 - 9 4
11. Winte r thour  5 1 1 3  9-18 3
12. Chiasso 5 1 0  4 6-15 2
13. Fribourg 5 1 0  4 4-14 2
14. Lausanne 5 0 0 5 6-20 0

LIGUE NATIONALE B
Bellinzone-Urania , 1-0
Berne-Nordstern , 3-3
Bruhl-Martigny, 0-0
Lugano-Yverdon, 3-2
Sion-Schaffhouse, 2-1
Thoune-Aarau, 6-1
Vevey-Cantonal, 1-3

A part les deux derniers matches ,
des résultais serrés ! U.C.S. vaut mieux
que son classement actuel. Le 1 à 0
de Bellinzone le prouve. Nordstern
s'es-t bien tiré d' affaire à Berne où le
team local a connu une noire journée
(deux auto-goals). Marli gny a ramené
un point précieux de Saint-Gall , ce qui
est conforme aux prévisions. La dispo-
sition tactique a parfaitement joué ,
surtout en seconde mi-temps où les
Saint-Gallois dominèrent  ; mais en
première , les Valaisans avaient  con-
duit les opérations et sans la partie
éblouissante du gardien Rechsteiner ,
deux buts au moins -auraient pu être
marques. Comme prévu , Lugano a ré-
tabli la situation en battant Yverdon
qui laissa une excellente impressi on ;
nous retrouverons probablemer- ces
deux équipes au sommet du classe-
ment à l'issue de ce premier tour.
Sion a dominé Schaffhouse en techni-
que pure ; il J'a dominé territoriale-
ment aussi durant une bonne partie du
match , -mais n 'a pas su concrétiser cet
avantage pour avoir abusé du jeu
personnel et manqué de maîtrise et de
calme devant Je j eu rude et sec de
l'adversaire. Grosse déconvenue pour
Aarau à Thoune ; l'équipe qui avait
infl i gé à Lugano sa -première défaite
eut - la  malchance de se trouver devant
un team complètement transformé et
décidé à faire oublier son décevant
début de championnat . Quant à Ve-
vey c'est connu , il fil e du mauvais
coton . Pourtant, -la victoire était à sa
portée contre Cantonal ; il l'a dédai-
gna pour la plus grande joie des vi-

Garage de la Plaine
RIDDES Tél. 4 71 79

VW OCCASIONS
Facil i tés de paiement

sdteurs qui ne manquèrent pas -l' occa-
sion.

J. G. N. P. p.-c. Pts
1. Lugano 5 4 0 1 23- 8 fi
2. Yverdon 5 4 0 1 12- 5 8
3. Sion 5 3 1 1 9 - 4 7
4. Schaffhouse 5 3 0 2 8 - 8 6
5. Bellinzone 5 3 0 2 6 - 6 6
6. Aarau 5 3 0 2 9-12 6
7. Thoune 5 2 1 2 10- 6 5
8. Nordstern 5 2 1 2 7-12 5
9. Cantonail 5 1 2 2 9-14 4

10. Martigny 5 1 2 2 4 - 6 4
11. Briihl 5 1 1 3  7 - 8 3
12. U G. -S. 5 1 1 3  4 - 7 3
13. Berne 5 0 3 2 11-14 3
14. Vevey 5 1 0  4 6-16 2

VOTRE TEA-ROOM

JLe C^hAVuttcrlm
ARDON

Amy Guex

, , ^^JT V C

yf î mm/H^^^ilM
COLONNE DES GAGNANTS

I t 1 l i x  l i x  1 1 1 2
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Valaisans de passage

à Lausanne !
Ait Café-Restaurant

Aux 3 Tonneaux
Lausanne - 18, Grand-St-Jean

(entre Placette ct Grand-Pont )
vous trouverez vos vins préférés

cl unc restauration soignée.
P.-M . Mavc.

COEXISTENCE ACTIVE
Ce n'est pas compliqué de calcule!
rapidement lorsqu 'on utilise une bon
ne machine à calculer OLIVETTI
livrée ct contrôlée par Hermann dc
Preux, Bureau Pratique, à Sierre.



JEUNE HOMME

Un essai X^̂vous en convaincra!

magasins AUCHAT BOTTE

i.lr-i

Le
CHAT BOTTÉ
fait
peau neuve!

Pour servir sa clientèle i '¦ '&*¦'?¦

plus rapidement — Pour lui présenter j Jr\±
un choix plus grand — \^jfi(.
Pour la satisfaire toujours mieux \ M

Le CHAT BOTTE quitte ses locaux Au rayon des dames, le choix est immense ,

de la Grande Avenue, devenus trop exigus, mais les modèles sont groupés

et s'installe dès aujourd'hui d'une manière rationnelle et des vitrines

dans le nouveau centre commercial sis de «pré-sélection» facilitent la décision.

à l'angle Grande Avenue/Route de Montana. Un escalier élégant conduit

Comme vous le verrez vous-même les messieurs et les enfants à l'entre-sol.

les nouveaux agencements sont une réussite. AU CHAT BOTTÉ patrons et employés

Avant d'entrer déjà, vous serez frappés se réjouissent de vous accueillir.

par trois grandes vitrines modernes, Votre visite leur fera plaisir, que vous

l'une réservée aux nouveautés pour dames, vous laissiez tenter ou non par la riche

les deux autres aux articles messieurs gamme des modèles Bally, ou

et enfants. des articles inspirés de la mode italienne...

LA
COLLECTION

D'HIVER
EST LA

ŷ ll̂ n
FOURRURES

AVENUE CREUSETS 17
SION

LA PEPINIERE
comme manœuvre de garage.

S'adresser par écri t sous chiffn
905 au Nouvelliste, à St-Maurice

MONTANA - VERMALA - CRANS ( 1500 m.)
Enseignement de haute qualité par du personnel

d'élite
Enfants de 6 à 15 ans

Jardin d'enfants à partir de 3 ans

Rentrée le 15 septembre
Inscription à partir du 20 août

Internat - Demi-pension - Externat

Y

Ï TRÛ
On cherche

vendeur d'automobiles
la boisson qui a du ; pêp - ! ayapt con"f ssanf dc . la branch'--n o^ 0 K0 ° jeune, capable et dynamique.

C A N A D A  ADV l  « S'adresser par écri t sous chiffre YV<#*nJ^LI/M. UM I 905 au Nouvelliste , à St-Maurice.
s.

blet*
sans filtre
blanc
avec filtre

Mtttimu

H Meubles —
Tous revêtements de sol

LINOLEUM

I

PLASTOFLQQR

Léon Torrent
Monthey Tel (025) 4 23 50; . =. .

La clientèle souhaite aujourd'hui faire
ses achats dans des locaux agréables,
pourvus d'un riche assortiment.
Ses désirs sont comblés par les nouveaux

Abonnez-vous au Nouvelliste

Vente
aux enchères
Mercredi 21 septembre

Jeudi 22 septembre
de 9 h. 30 à 12 h. et dès 14 h. 30

Visite dès 8 h.
Pour cause de départs et de succes-
sions diverses, les soussignés sont

chargés de vendre au

Casino de Montbenon
LAUSANNE

Meubles anciens et de style
Mobiliers courants

Prie-Dieu — Commodes marquetées
et Ls-Philippe — Table à jeux Direc-
toire — Table de marine — Tables
demi-lune et Ls-Philippe — Chaises

Fauteuils.
Bibliothèque — Console — Canapé-
lit — Canapé canné — Canapé et

fauteuils Ls XV — Canapé et fau-
teuil modernes.

Chambre à coucher Empire
complète

Chambre à manger Empire
complète

PIANO à queue Feurich
PIANOS droits , cadre fer Romhildt

et Thurner
TAPIS D'ORIENT, moquettes, tapis-
serie Sparta , Chira z, Kurde ancien ,

Hamadan , Anatolie , Berbère , etc.
TABLEAUX , GRAVURES
traineau Louis-Philippe ...
30 caisses de BIBELOTS

Assiettes Saxe et porcelaine diverses
Argenterie — Verrerie — Télévision

Vélo-moteur Solex — Scooter
Peugeot

Machine à laver, etc., ete.
et quant i té  d'objets trop long

à détailler.

Chargé de la vente :

Galerie Potterat
Théâtre 8 LAUSANNE

Organisation de ventes
aux enchères

Commis.-priseur : Sandro RUEGG
Conditions de vente : adjudication
à tout prix , sauf quelques articles à
prix minimum. Vente sans garantie.

Echu te 1 %



Avec beaucoup de peine...

Sion-Schaffhouse 2-1 (2-1)
SCHAFFHOUSE. - Schmid; Sehaed-

ler , Liithy; Huggenberg, Zannin , Schwan-
der; Wiehler , Brandjj, Akeret , Berger ,
WinzJer .

SION. — Panchard ; Perruchoud , Go-
nin , Bétrisey; Karlen , Massy; Grand ,
Troger , Casser , Mekh alfa ('Baudin), An-
ker.

Arbitre : M. ImJiof , - de -Genève, de
loin pas assez sévère.

Spectateurs : 2.000. '
Temps : Très fraie, .pluie -fine 'durant

une bonne partie de la .rencontre.
Terrain : Gras. .- ' . > ¦ - • : ¦> ¦• ' ¦ <
Buts : 4ème CASSER, suite à une

magnifique combinaison avec Mekhalfa ,
Anker, et Troger .

44ème iBAUDIN, sur centre de Casser ,
après que le gardien adverse ait magis-
tralement plaqué Anker au sol, sans se
soucier du ballon , datas le carré, ce cpie
l'anbitre n'avait pas sifflé .

4lème BRAENDLI qui profite de ce
que les arrières sédunois lèvent la main
pour signaler un off-si'de qui n'était, pas
signalé par le' .juge de. touche, 'certaine-
ment mieux p lacé, et qui. s'échappe. 11
tire dans Panchard qui ne peut retenir
le cuir. La bailJ e revient 'et, sera finale-
ment logée au fond des filets sédunois,
chanceusement. , '

Note : A la 19ème minute de la pre-
mière mi-temps, Mekhalfa est 'touché
au talon. Il se fait  soigner, revient cinq
minutes plus tard , mais devra abandon-
ner son poste au profit du jeune h Bau-
din qui se révèle .comme un Joueur ' '̂ pos-
sible» de l'équipe fanion.

Les Réserves locales ayant battu leur
adversaire par 5 à 4 (4 à 3), '6pus- -.une
fine pluie , les premières équi pes se pré-
sentent au public.. . .

D'entrée, les Sédunois partiront - à
l'assaut des bois adverses eta une repri-
se de volée de la . part de Mâssy' Va
s'écras er sur le montant droit des buts
défendus par Schmid. r-. • _ . '¦• ,;" .. fi

Quelques minutes plus tard , une ex-
cellente combinaison. de ,, plusieurs
joueurs aboutira dans îles buts du Schaff-
house, à la satisfaction généraje.

Sion , à partir  de cet instant , ralenti-
ra considérablement le train-de jeu et
un passage d'environ 20 minutes à vide,,
plus ou moins, ternira l'éclat de la ren-
contre. Schaffhouse s_e>,inçt«JBg;̂ v^d€(n.-8e
par une brutalité peu ' commune. M. Im-
hof laisse cependant ailler le jeu et l'on
peut craindre le pire si Sion adopte le
même système de para'de. Il n'en est
heureusement rien. A-Ja suite d'une mé-
sentente dans le com$afRrtienj;i idéfënàif
sédunois, les visiteurs otkiijnn'èïWi l'4g&-
lisation. ij» ¦;•- ,*; à; _>;\

Sion prati que malheureusement un
jeu fort^compliqué, latent, et qui perd

MÉiïSËÊm&êm

Le FC Sion ouvre le score : sur descente solitaire de l'aile gauche, le Sédunois
Casser (à gauche ) a dribblé le centre demi-stoppeur de Schaffhouse et laisse

sans réaction le gardien Schmid, venu à sa rencontre. 1 à 0 pour Sion
(Photo Schmid.)

A chacun sa mi-temps

Bruhl -Martigny 0-0
Martigny joue comme annoncé sa-

med i , soit : Fisctoli ; Martinet , Fisch.li
II , Renko ; Manz , Kaolin ; Grand , Mau-
ron , Pellaud , Giroud II , Giroud III. On - ,
constate don c que Jes frères Fischli
font Heur rentrée , que Pasteur est ab-
sent , alors que Régamey joue en !péJ^\
serves. L'emtraîneur a voulu donner*''
plus de rapidité à ses conitre-attaques '
•tout en renforçant Ja défense , par l 'in-
troduction de W. Eischli , venant,, ap:
puyer Jes actions de Manz , promu de-
mi pour ila circonstance (sur Je pap ier)
mais arrière sur Je terrain, De ce fait ,
Giroud II , linter , évolue légèrement re-
plié ayant la possibilité de .s'intégrer
fré quemment dans Je compartiment of-
fensif comme il aime Je faire .,, . ¦

Le système fonctionna très 'bien du-
rant tout le match , mais i l - eut  'ddux '
phases différentes Avant la pause
les Valaisans cherchèrent la décision
et appuyèrent fort bien leurs action s
offensives. Giroud II, notamment, en
bonne position de tir , tenta souvent de
battre Rechsteinter. Mais le gardien ¦
saint-gallois, dans un jou r particulière-
ment brillant , f i t  des arrêts exception-
nels et suscita un tel enthousiasme
parmi le public et ses camarades qu 'il

tout naturel lement  de son efficacité.
Quelques instants avant  la mi-temps ,
Baudin  parviendra à redonner l'avantage
aux couleurs sédunoises de magistrale
façon.

La second e part ie  du matcli présenta
un intérêt  beaucoup moins grand , et ceci
dans tous les domaines . iLes ailiers sé-
dunoi s ne furent  pour ainsi dire plus
utilisés , surtout  l'ailier droit et le jeu
se concentra par trop au milieu du ter-
rain.

'Les visiteurs suisses-alémaniques nous
montrèrent  une fois de p lus avec quelle
ardeur (mal venue il est vrai)  ils se
donnent  au jeu . Ce fu t  un continuel
système d'éyitement que les avan ts sé-
dunois durent  emp loyer pour l imiter les
coups à recevoir , si tant  il est vrai que
certains se firent très bien à cette tac-
tique...

En bref , de nombreuses occasions
manquées de part  et d'autre et où
Schaffhouse aurait très bien pu égali-
ser , pour autant  que certains de ses
joueurs  aient manifesté plus de présen-
ce d'esprit face .aux buts défendus de
façon toujour s parfaite par Panchard.

Ce Panchard qui , à 5 minutes de la
fin , peut s'enorgueillir d'avoir sauvé le
match en effectuant  une ' dangereuse
sortie dans les p ieds de Wiehler , échap-
pé.

•Et voila ! Sion a démontré une fois de
plus qu 'il peu t gagner ses matches. Il
faut  que , surtout actuellement , l'équi pe
valaisanne gagne .avant la mi-temps
déjà , car on ne saurait trop dire com-
ment  les choses pourraient tourner pour
les Sédunois s'iJs reprennent le jeu sur
un score déficitaire...

(La défense s'est montrée intraitable ,
tout comme les demis, dont on admire ,
chez les premiers, la magnifique cons-
truction de jeu , et chez les seconds un
dévouement physique à toute épreuve
durant  90 .minutes entières.

•Le point criti que reste la ligne d'at-
taque qui ne trouve pas la coh ésion suf-
fisante , à l'heure actuelle encore, et où
il faut  admettre qu 'Anker , malgré .tout
son mérite , et nous serons loin de vou-
loir le contester , désorganise souvent
l'action de la dite li gne d'attaque par
un jeu court. La balle ne doit pas res-
ter plus de deux secondes en posses-
sion du même joueu r, les 4 coéquipiers
étant là pour l'aider .

Le problème de Ja ligne d'attaque sé-
dunoise reste donc complet. Casser n'a
pas assez de «physique» pour tenir 90
minutes , devant considérablement ralen-
tir le jeu en seconde mi-temps pour
tenir le coup. Cependant les progrès réa-
lisés sont concrets et s'aff i rment  -de di-
manche en dimanche, laissan t augurer
une saison favorable, ce que chacun
espère. But.
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fallait s'attendre , en seconde mi-temps,
à une forte réaction Jocale. En fait ,
prévoyant cette poussée offensive sol-
licitée , par Je public , Renko renforça
ses consignes et ce fuit au .tour de
Bruhl de s'escrimer en vain contre une
défense1 bien organisée. Si Martigny
domiina en première mi-temps , Briihl en
fit autant en seconde. Le match nul est
donc équitable et tout à l'honneur de
no.s représen tants, en .train d' acquérir
un bagage lactique 'qui peut leur per-
mettre de voir -l' avenir avec confian-
ce. LI sied de rel ever qu 'en deux dé-
placements difficiles (Genève et Sa.int-
Ga.ll), les Valaisans ont ramené deux
points précieux. Ce n 'est pas le faiit
du hasard , mais le fruit d'une bonne
préparation physi que et l'application
d' une (intelligente tactique adaptée aux
circonstances. La défense (6 buts en-
caissés) a fait ses .preuves ; iil resite
maintenant à l' attaque à sortir de ses
gonds pour rattraper le terrain perdu
(4 buts seulement) 1 Avec quelques
peti tes 'modifications l'essai tenté à St-
Gall sera sans doute répété. Tout dé-
pend , bien sûr, de l'adversaire. Dans
7 jours , Bellinzone sera à Martigny.
C'est .un match qui promet...

En style télégraphique
Le plus régulièrement

du monde...
Bale-Young Boys 2-0

(mi-temps 0-0)
12.000 spectateurs. Buts marqués par

Hugi II (coup franc d'une rare violen-
ce) et Michaud penalty). Même une
forte équipe comme celle des Young
Boys n 'est pas a l' abri d' une baisse de
forme passagère. Inévi tablement , elle
arrive un jour ou .l'autre. Pour les
Bernois , ce fut  le' jour  de leur dépla-
cement à Bâle où le team local est
en quelque sorte leur bête noire.. . Dès
lors, rien d'étonnant s'il s ne purent
vaincre le signe indien et renoncer à
une victoire que Bâle construisit mé-
thodiquement avec des moyens qui en
font le grand outisder du champion-
nat  ; le voici déjà installé à la troi-
sième place du classement , à deux
points  clu Servette.

Tout près de la surprise...
Chaux-de-Fonds

Lausanne 5-2
(mi-temps 2-1)

Lausanne appliqua Je verrou et La
Chaux-de-Fonds eut beaucoup de mal
à le faire sauter. On peut même dire
que sans quelques erreurs de mar-
quage , les visiteurs ne seraient pas re-
partis bredouilles. Les Vaudois ouvri-
rent Je score par Stuhtz , mais Antenen
put rétablir l'égalisation. Grâce à un
but de Baertschi , La Chaux-de-Fonds
prit l'avantage , mais une bévue mo-
numentale de Ehrbar permit à Lausan-
ne de ramener le score à 2 partout . Ce
ne fut qu 'à 15 minutes de la fin que
le team local put marquer le but de la
victoire par Favre. Les vainqueurs ne
laissèrent pas une grande impression
en face d'un Lausanne encore tâton-
nant . Pottier , en méforme, fut  neutra-
lisé par l 'international Grobéty,

Enfin une victoire
Fribourg-Chiasso 2-0

(mi-temps 0-0)
3.000 spectateurs. Buts de Renfer

(penalty) et Rossier.
Dans l' ensemble, Fribourg fut -lar-

gement supérieur. Il mérita entière-
ment sa victoire qui .aurait dû être
concrétisée plus nettement. Le jeu dé-
fensif des Tessinois et la. forme de Bel-
traminelli empêchèrent I toute réalisa-
tion durant la première mi-.temps,
Après la pause , Fribourg trouva enfin
le chemin de la victoire, mais dut se
garder jusqu 'à la fin des dangereuses
contre-attaques menées par les ailiers
Riva IV et Chiesa.

Score trompeur pour Granges
Bienne-Granges 3-2

(mi-temps 2-0)
8.500 spectateurs à la Gurzelen pour

assister à la victoire Bienne sur Gran-
ges. Buts de Stâuble (17e et 19e minu-
te), Koller (55e) et Hamel (73e et 90e).
En première mi-temps, les Biennois ,

Monthey-Stade-Lausanne 3-3 (1-21
Ce match a eu lieu samedi , en fin

d'après-midi, en présence de quelque
deux cents spectateurs. L'ancien ter-
rain , sur lequel se dispute la rencon-
tre, est gras ; il pleut par instants, les
équipes se présentent toutes deux
avec trois remplaçants et J'arbitre est
M. Arluna , de Monthey.

Avant le match , le président du
club lausannois offre un fanion au ca-
pitaine montheysan Michel Peney à
l'occasion du cinquantenaire du club.

Le jeu sera d'un niveau technique
assez élevé au cours de la première
mi-temps et les visiteurs afficheront
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L avant-centre lausannois Golay vient d'intercepter une passe de l'arrière local Arluna au gardien Anker
qu'il « fusille » à bout-portant. Anker, à terre, est battu pour la troisième fois tandis que Pot (au premier
plan ) arrivera trop tard. (Photo Cg.)

animes par Derwal , dominèrent  facile-
ment un team soleurois encore à ,1a
recherche d' une forme convenable. Us
portèrent  leur avantage à 3 buts à 0
malgré  un penalty manqué (par Der-
wa.H) et ne se relâchèrent qu 'en fin de
par t i e , ce qui permit aux Soleurois de
ramener le score à une marge pJus
serrée. Mais cet écar t ne saura i t
prouver que Granges est sur la voie
du redressement , lant il parut  dans
l' ensemble mal organisé et sans res-
sort.

Pernumian n'est pas facile
à battre...

Servette-Lucerne 1-0
(mi-temps 0-0)

8.500 spectateurs aux Charmilles
pour assister à une excellente partie
clu Servette face à Lucerne. Les visi-
teurs disposant d'une bonne défense ,
apnli quèrent un jeu défensif qui don-
na beaucoup de mal aux rap ides et
fins avants genevois. Durant toute la
première mii-temps, les Nemeth , Bos-
son , Mackay, Heuri et Georgy s'es-
crimèrent  en vain. Bien protégé par
Schumacher , Cerutti et Stehrenberger ,
l' ex-Bellinzonais Pernumian fut intrai-
table . L' uni que but du match fut mar-
qué après la pause (12e), par l'ex-Sé-
dunois  Georgy qui reprit habilement
un centre de Bosson. Les Genevois
connurent ensuite un léger passage à
viide , mais Schneider (5 buts en 5
matches) se montra l'égal de son viis-
à-vis .

Le punch de Zurich
Zunch-Young Fellows

6-1
(mi-temps 1-1)

5,500 spectateurs. Jusqu'à Ja pause,
les Young Fellows résistèrent bien ;
ils menacèrent souvent les buts de
Pusterla et ouvrirent même ila marque
par Worni (15e). Mais Zurich répli qua
par l'Allemand Waldner. Ce dernier
sortit le grand jeu après le thé .et dès»
lors U n 'eut plus qu 'une équipe sur
le terrain. Brizzi se montra un excel-
lent finisseur (4 bults) et Leimgruber se
fit l'auteur du No 3. Après un bon dé-
but de championnat les Young Fel-
lows viennent de subir deux reten-
tissantes défaites ; l'équipe est ainsi
remise à sa vraie place. Zurich , par
contre, se reprend nettement et entend
jouer les premiers rôles .

Football offensif de part
et d'autre...

Winterthour-
Grasshoppers 5-5

(mi-temps 2-4)
7.000 spectateurs. Buts de Tochter-

mann (3) ; Schmid et Etterllin pour
Winterthour ; de Robbiani (2), Balla-
man , Vonlanthen , Burger pour les
Grasshoppers.

A la .mi-temps on ne donnait pas
cher des chances de Winterthour. Pour
la première fois , Je team local appli-
qua le WM, étant privé de ses deux
défenseurs habituels Koch et Marco-

une légère supériorité technique et
territoriale. Aux deux buts obtenus
de belle façon par le centre-avant lau-
sannois Golay sur des centres de De-
mierre (ex-Martigny) Monthey répli-
que par un tir victorieux de Berrut
sur passe de Zanfra. La mi-temps
survient sur le score de 1-2, ce qui
reflète assez bien la physionomie du
jeu.

Les Montheysans, bien emmenés
par Clare t , prennent à leur tour la
direction des opérations au cours de
la seconde période de jeu. Ils obtien-
nent l'égalisation par Berrut après
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nato (suspendus). En défense , les er-
reurs de marquage furent  nombreuses
et flagrantes. Mais l'équipe ne s'en
occupa guère , se fiant au brio d'Else-
ner ,- elle ma in t in t  sa pression offensi-
ve et fu[  f ina lement  récompensée par
le partage des points. Chez les Zuri-
chois , Bal laman , Vonlanthen , Robbia-
ni  furent les plus remarqués. Progrès
d' ensemble incontestables chez les
« Lions » où Elsener fit face , tout seul,
en raison des fautes de position de
ses camarades , à de périlleuses si tua-
tions .

Un penalty (discuté)
fit pencher la balance...

Lugano-Yverdon 3-2
(mi-teifpr. 2-1)

1.500 spectateurs seulement. Buts de
Poii.lsen , Giani pour Lugano ; Lussena
et J^reymond pour Yverdon .

Yverdon laissa une très bonne im-
pression. Son jeu d'équipe fut  meil leur
que celui de Lugano . Les Tessinois fu-
rent supérieurs durant les 20 premières
minutes puis la partie s'égalisa . A 2
par tout , on s'acheminai t  vers Je nul
lorsque J' arbitre accorda un penalty
qui fut  energiquement contesté par les
Vaudois . Il ne restait que 5 minutes à
jouer . Poulsen ne manqua par l'occa-
sion en t ransformant  ce cadeau (?) de
l' arbitre.

Il manque peu de chose
à UGS...

Bemnzone-UGS 1-0
(mi-temps 1-0)

800 spectateurs (!). But de Pellanda ,
une minute avant la pause. Comme
prévu , U.G.S. a opposé une forte ré-
sistance à l'équipe tessinoise. Il man-
que peu de chose aux Genevois pour
être aussi forts que les premiers du
classement . Techniquement , le team e=!
bien armé, mais, comme nous l'avons
constaté personnellement contre Mar-
ti gny, c'est Ja .Ligne d'attaque qui
manque de force de pénétration el
qui ne : sait pas insister suffisamment
dans les actions offensives . Les Tessi-
nois , sans ê.tre transcendants , ont pré-
senté une formation homogène au jeu
rapide et varié.

Le réveil flambloyant
des artilleurs...

Thoune-Aarau 6-1
(mi-temps 3-1)

2.200 speotaiteurs. Buts de Frisch-
kopf , pour Aarau ; de Frey, Fragnière ,
Beck , Keller (2), Zurcher , pour Thou-
ne.

Aarau eut un début prometteur
mais perdit rapidement sa confiance
devant une équi pe animée par la vo-
lonté de vaincre et qui avait subi
d'heureuses .modifications . Les Artil -
leurs , après un début de championnat
assez iterne , semblent avoir retrouvé
tous leurs moyens. L'équipe enthou-
siasma le public par son jeu varié et
ses belles actions d'ensemble. Les
avants tirèrent de tous côtés, obligeant
Froidevaux à s'employer à fond sans
une minute de répit. Malgré son coura-
ge le keeper argovlen dut s'avouer
vaincu six fois. . La barre renvoya
deux autres essais ! C'est dire que
Thoune fit ce qu'il voulut dans un
jour faste où ttouit lui réussissait. Pour-
vu que ça dure, pensent ses suppor-
ters...

W
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que le gardien lausannois ait relâché
la balle sur un tir de Claret. Le Sta-
de reprend l'avantage lorsque Golay
intercepte une passe d'Arluna à son
gardien mais Zanffra obtiendra un
nouveau but en reprenant , d'un beau
coup de tête, un centre de Claret. Il
reste près d'un quart d'heure à jouer
mais rien ne sera changé en dépit
des efforts déployés cle part et d'au-
tre.

Stade-Lausanne a présenté une
équipe jeune et sympathique prati-
quant un excellent football. Ce club
mériterait amplement sa promotion
en première ligue, promotion qu 'il
obtiendra sans doute lorsque ses
joueurs accepteront sans rechigner
les contacts physiques avec l'adver-
saire. Elo.
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H Baldini le Grand Prix des Nations
Disputé en l'absence du recordman

de l'épreuve Jacques Anquetil (six
victoires), Je Grand Pnix des Nations
s'est 'terminé par une .très nette vic-
toire de l ' I tal ien Ercole Baldini , qui
s'est d' autant plus facilemen t imposé
que ses princi paux rivaux , son compa-
triote Moser , vainqueu r l'an dernier et
le Français Bouvet , ont été très déce-
vants (ils ont terminé respectivement
12e et 17e) et que ,1e Suisse Rolf Graf
a abandonné peu avant la mi-course.

Baldini , qui a fini très frais sur la
piste du Parc des Princes, a pris près
de quatre minutes au Belge Vloe-
berg hs , qu 'on ne plaçait même pas par-
mi les favoris. A Auffargis , soit après
26 km . 500 de course , l'Itallien étai t en
quatrième position , avec 26" d.e retard
sur Mahé , qui précédait Epalle de 5"
et Oelibrandt de 22". A ce moment ,
Graf était septième à 1' 06".

A Rochefort-en-Yvelines (50 km. 500),
soit exactement à la mi-course (à la
suite d'une déviation , le parcours
comportait en effet 101 km. .cette an-
née) , il avai t pris Je commandement
en 1 h . 13' 36". On .trouvait alors
Oelibrandt à 51", Epalle à 1' et Mahé
à 1' 02". Sur Ja seconde partie du par-
cours , Baldini ne devait qu 'accentuer
son avantage, réalisant finalement une
moyenne de 42 km. 334, contre 43 km.
160 à Jacques Anquetil , ' lors de sa
course-record de 1958.

Les Suisses ont été décevants. Com-
me déjà dit , Graf a abandonné," Vau-
cher fu t  victime d' une chute à Ver-
sailles mais il avait déjà perdu à ce
moment toutes ses chances de réédi-
ter son exploit de l'an dernier (troisiè-
me). Quant à Riiegg, dont la prépara-
tion n 'avai t pas été .trop bien soignée,
puisqu 'il avait encore participé, ven-
dredi soir , à la réunion sur pisite de
Bâl e, il a dû se contenter de l'avant-
dernier rang.

Voidi le classement : 1. Ercole Bal-
dini (lt), les 101 km. en 2 h. 23' 08" 7
(moyenne , 42 km. 334) ; 2. Viloeberghs

Vevey sur la mauvaise voie...
Vevey-Cantonal 1-3

(mi-temps 1-0)
1.200 spectateurs. Buts de Blattlei

(Vevey) ; Froidevaux (2) ; Raboud
(Cantonal) .  Un match que Vevey pou-
v a i t  gagner en première mi-temps. Du-
ran t  cette période Cantonal fut bien
terne et aurait encaissé plusieurs buts
do n 'importe quelle .ligne d' attaque
t rava i l lan t  avec cohésion et décision.
Mais Vevey, acceptable jusqu 'à la
pause , tomba dans la médiocrité pai
,1a suite , alors que les Neuchâtelois
s'amélioraient visiblement. La défense
locale commit do graves erreurs qu 'ex-
p loitèrent au mieux les .avants visi-
teurs sous l'impulsion de Raboud I.

Deux auto-goals bernois...
Berne-Nordstern 3-3

(mi-temps 2-2)
Ce fu t  un .match intéressant , où le

néo-.promu surprit  en bien .par son al-
lant et sa combativité.  Le Bernois Al-
lenbach ouvrit le score , mais Nord-
siern égalisa par un... auto-goa l de
Brechbuhl avant de prendre l'âvanita-
ge p i r  Kiefer . Nouvelle égalisation
p:i r le même Allenbach, 4 minutes
avant la pause. En seconde mi-temps ,
après une pression bernoise qui ne
donna aucun résultat , le malheureux
Brechbuhl répéta l'auto-goal .de la pre-
mière mi-temps, redonnant du même
coup l'avantage aux Bâloi s. Mais Ber-
ne ne se découragea pas et put" rétablir
une  égalisation méritée par son cen-
tre-avant allemand Sehr.t

Recettes romaines
Voici les recettes qui ont été enre-

gistrées aux Jeux olympiques :
Recettes totale : 2,62 milliards de

lires. — Recettes par disciplines :
athlétisme, 1,2 milliard. — Natation ,
315 millions. — Football , 101 millions.
— Cyclisme, 40 millions. — Boxe, 125
millions. — Aviron, 125 millions. —
Canoë , 8 millions. — Lutte, 35,5 mil-
lions. — Pentathlon moderne, 4 mil-
lions. — Tir , 3 millions. — Cérémonie
d'ouverture, 170 millions. — Cérémo-
nie de clôture, 161 millions.

Echalas

staP,es r™ " " -"HL gàÊÊÇm Reprise des cours en Valais
TYP-TOP avec doubles-chaînes cle levage et plaque rectan- ^fc /̂ w* y f g j  > ^  ̂ I X. . '
gulaire de base ~^M| ^B  ̂ I Q

par 1000 3000 5000 10 000 pièces ""**" I M .—.-..-.. - ....

en fer, goudronnes a chaud
les seuls qui suffisent pour la vie de deux générations

par 1000 3000 5000 10 000 pièces

Fr. 1.20 1.18

C. Vuissoz-de Preux, fabricant, Grone (VS)
Téléphone (027) 4 22 51

LES BELLES OCCASIONS
A vendre ou a échanger

1 VW 1958, état de neuf , livrée expertisée,
avec garantie ; prix intéressant.
1 Taunus 15 M 1957, 4 vitesses, couleur
beige, état de neuf , livrée expertisée, avec
garantie.
1 Station Wagon Willys, modèle récent ,
en parfait état mécanique et de carrosse-
rie, livré expertisé, avec garantie, bas
prix.
1 Land Rover Pick-Up, empattement long,
modèle 1956, en parfait état d'expertise,
avec garantie.
1 Bus Taunus FK 1000, 1956, en parfait
état , couleur verte, avec garantie.
1 Combi Taunus 15 M, cn parfait état ,
couleur bronze Metallic, avec garantie, bas
prix. ,

Ainsi qu 'un grand choix de voitures de
toutes marques et à tous les prix ; facili-
tés de paiements, au
GARAGE VALAISAN KASPAR Frères, à
SION. Tél. (027) 2 12 71.

Lundi 19 et mardi 20
Toute la vérité sur la

M,,.,i, « Mafia  » napolitaine

LS DEFI
avec Rossanna Schiaffino
et José Suarez

Dès mercredi 21
Lc meilleur f i lm de RAIML1

LES INCONNUS
DANS LA MAISON

[ mm 
' 
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y Votre belle jupe de l'automne ! sur i
i mesures ! Chez Monsieur, Place ]* Centrale, Martigny. . . .  \

un électricien

A V I S
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Calorifères
à mazout

avec brûleur
super-économique
à faible tirage
Economiser
de l'argent
Gagner du temps
Jouir du confort
Prix dès Fr. 328.-
Système avantageux
de location-vente

Oe quelle façon un al£aetTqua
cesse complè̂ ^Je

— s'enlvrer,
vous lndioi»e<notre prosp. g rat.
Eriaef-lïïscret. Tél. 072 / 5 22 58
S arona.Laboratoire, Sulgen/TG

¦ww vîvri

Industrie du Centre Vaudois cherche pour son
service d'installation et d'entretien

( avec dipl. maîtrise fédérale)

C. CHABOD & Fils
ST-MAURICE 11

Téléphone (025) 3 64 63. I l  fbau\l

...etmintemtit
meSctf oH! n

BOSTON verte SO Cts./btanche Fr.1

un électricien
( avec certificat d'apprentissage)

Caisse de pensions. Semaine de 5 jours.
Logement à disposition.
Offre sous chiffre PW 41444 L à Publicitas, à
Lausanne.

(Be),( 2 h. 27' 02" 8 ; 3. Mastrotto (Fr),
2 h. 27' 33" 6 ; 4. Le Menn (Fr), 2 h.
27' 35" 5 ; 5. Vaildois (Fr), 2 h. 27' 50"
7 ; 6. Oelibrandt (Be), 2 h. 28' 47" 8 ;
7. Epalle (Fr), 2 h. 28' 56" 2 ; 8. Mahé
(Fr), 2 h . 29' 09" 2 ; 9. Lebaube (Fr),
2 h. 29' 11" 7 ; 10. -Forestier (Fr), 2 h.
29' 28" 8 ; 11 . Otano (Esp), 2 h 29'
36" 4 ; 12. Moser (lt) , 2 h . 30' 17" 8 ;
13. Sauvage (Fr), 2 h . 30' 34" 2 • 14.
Elena (Fr), 2 h. 31' 02" 8 ; 15. Lorono
(Esp), 2 h . 31' 04" 3 ; 16. Vaucher
(Suisse), 2 h. 35' 40" 1 ; 17. Bouvet
(Fr), 2 h . 36' 33" 8 ; 18. Riiegg (S), 2
h. 36' 51" ; 19. de Boever (Be), 2 h.
41' 02" 7.

Ont abandoné : Graf (S), Provoet
(Fr) et Geldeiimans (Ho), ces deux der-
niers ayant été victimes d'une chute.

La prime offert e au meilleur finis-
seur (temps pr.i s sur les deux -derniers
tours de piste) a été remportée par
Va.ldoiis.

Le record de Binningen-Boncourt battu par le jeune Hollandais
Hugens, de plus

Les Hollandais ont-Ils itrou.vé île suc-
cesseur de Van Est ? Tout le .Laisse
croire après -la sensationnelle victoire
remportée par lie jeune amaiteur Jean
Hugens dans la course contre Ja mon-
tre Binniingen-Boncourt. Couvrant .la
distance en 2 h . 08' 05", ce grand es-
poir de la spécialité (iil .a triomphé 7
fois cette saison dans trois pays diffé-
rents), a pulvérisé Je record de l'é-
preuve qui apoartenaiit à son compatrio-
.te Van Steensellen , avec 2 h. 18' 40".
Sa moyenne de 41 km. à l'heure sur
un parcours qui comprend la rude
montée des Rangiers et quelques cô-
tes sur Ja fin , se passe de commenta.:- •
res. Du reste, il a remonté 7 concur-
rents partis avant lui , ce qui représen-
te pour le dernier un écart de 14' . Ce
formidable exploit relègue le second
classé, le pourtant réputé Ado.'phe
Heeb, à 3' 58" ; le 3e, le Belge Mon-

r
ECOLE-CLUB MIGROS

anglais , degrés débutants
italien f et avancés
français ( F«". <*— par mois

allemand 1 heure par sem^e

guitare (accompagnement)

Fr. 6.— par mois
1 heure par semaine

également à Sierre

Les cours s ouvriront au fur et a mesure que nous parviendront les inscrip-
tions et pour autant que le nombre de ces dernières soit suffisant. Chaque

élève sera convoqué personnellement.

k_
LISEZ ET FAITES LIRE LE « NOUVELLISTE VALAISAN »

JUeetmres em p antouf les <^tr^5'v
Revue mensuelle : Connaissance du

monde.
Editeur : Société géographique et artis-

tique, Paris.

« La plonge aux nacres » mous amène
vers l'archipel Tuamotu que les vieilles
cartes marines baptisent « îles à per-
les » ou « îles à nacre ». Michel Yol-
ka par le texte ert par l'Image , nous
prépare à l'expédition de .ces Polyné-
siens enclins à faire la sieste et pour-
tant décidés à faire la chasse 'de la
nacre. La bonne fortune de trouver des
nacres grosses comme des pois par
douzaine d'huîtres ouvertes est devenue
rarissime. Equipés le plus slîmplement
du monde les indigènes plongent par
30 .mètres de fond et ramènent les huî-
tres dans lesquelles ils récoltent quel-
ques nacres qui se vendent à Fr. 2.75
environ le kg.

TomboCtou , ce nom merveilleux qui
me rappelle un roman que j 'ai lu vers
mes 20 ans est 1-a ville la plus presti-
gieuse d'Afrique . Le récit de la vie de
ces amateurs de couscous, de ces ado-

de 10 minutes
tv , à 4' 02" ; ,1e 4e, l'Anglais Wiltcher,
à 4' 39" et le 5e et premier Suisse
Jaisli , à 4'44". Etonnons encore quel-
ques écarts pour mieux situer l'extra-
ordinaire performance du vainqueur :
Erwin Lutz , 7.e, est à 5' 16"; ; R. Zôf-
fel (brillant dans Mafltigny-Genève), 8e,
à 5' 52" ; Schmidiger 10e, à 6' 54" et
Rdlf Maurer (qui avait couru la veille
au vélodrome de Bâle I), 14e, à 8' 13",
battu de 15" par Wechsler qui le pré-
cède au classement.

Déception donc du côté suisse où
selon une mauvaise habitude on a
?~ms doute préparé cette couree à lia
légère... Hugens a posé sa candidatu-
re pour de G. P. de Lugano. S'il est ac-
cepté par les organisateurs, ce que son
exploit laisse supposer, il sera intéres-
sant de le voir à l'oeuvre contre les
Baldini , Graf , Moser et .autres rois
des épreuves contre (la montre.

MONTHEY - ST-MAURICE - MARTIGNY - SION

couture

photos

sténo

l Fr. 9.— par mois
k 1 heure par semaine

algèbre ) Fr< i2._ par mois
et •' ):.? heures par semaine

géométrii \ également à Sierre

club des aines (p lus de 50 ans)
Fr. s.— , ,/

' ".;';¦.
'
. '

la carte de membre
annuelle

2 soirées par mois i : J
consommations à charge

des intéressés

accordéon (diatonique)
débutants :. Fr. 9.—

par mois
avancés : Ff. 18.—

1 heure par semaine '. .«

Magasins Migros
DE

Monthey - St-Maurice - Martigny - Sion - Sierre

raipJ es bambins nus, barbouillés^ de
poussière est animée par Maurice Bit-
ter , grand connaisseur des peuples.

En suivant le cours .du Tigre , vpus
voyagerez dans ll' eau jaunâtre de Bag-
dad à Bassorah en grande péniche dé-
munie de .moteur ; vous verrez disparaî-
tre les mosquées, vous vous mettez à
fabri quer du pain dans un petit fou r ins-
tallé au fond de la péniche tandis
qu 'apparaîtra le désert. Après 12 jours
de navigation .pleins .de détails inltéfes-
sanits et pittoresques, vous arrivere^'au
pays des dattes et des mendiants. '*

La plus vieille médecine du moede
«l'acupuncture » est traitée dans la?re-
vue par le Dr .Bétuel de Paris. Condep-
tion et philosophie antiques donfi|la
science d'aujourd'hui confirme ia gré-
cision.

Singapour est la seule ville au mojj tde
où exislte un club de millionnaires com-
posé de 9 Chinois. Sentinelle de il'A'sie,
cette ville, capi tale de la contreband e
fait l'objet d'une étude captivante, i

Paul Gagnière nous fait l'historique
de Sainte-Hélène, île Inconnue et mal
connue où Napoléon passa la fi n ^de
ses jours. f "

« Beaujolais, mon .pays » est raconté
avec beaucoup de poésie par Jean Guil-
lermet. Villefranche, laborieuse et .-cé-
lèbre est la capitale du Beaujolais , pro-
vince émouvanlte par la fidélité et Rat-
tachement du vigneron à sa terre. ;

La nature nous amène dans la fa-
mille des aigles dont la mul t itude-de
photos indique clairement à quelle sor-
te nous avons à faire.

Une chronique sur les livres, le ci-
néma et les arts termine ce maoazine
rédigé avec Intelligence et présenté
sous une forme pratique . |j

Le Grand-St-Bernard
est fermé |

Le Département des travaux publics
du canton du Valais communique que
le col du Grand-Saint-Bernard est fer-
mé à la circulation. &

Fr. 12.— par mois
2 heures par semaine
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HM:

M̂ WfcT^̂ ^^̂ aa^̂ ^Mlg^

ÉÉÈâ T̂ *̂^ 
--=t

2
^ ïï*Sïï&- à ''̂ °~ »»*-.»- - vo,.*.

de 10 8 k. rv I -?',„ """ S seu
J

eme"L Lc raPP»' Pôtas/puissance n'esl ,uc Une belle sportive ! d.rez-vons .
t̂ ^^SiT ^&^̂ S^̂̂ '"° ^'' "«srande confortable. ,ép„„c,r„„l»„s passai. A s,,, on es, ass,s à r»ise..
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^
iT â r
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A vendre
1 jeep Willys, moteur

Hurricane , révisée
1 voiture Renault Dau-

pliine , 1958, peu rou-
lé.

1 Fourgon VW, 1957,
très bon état .

Lucien Torrent, Grône.
téléphone (027) 4 21 22.

A vendre beaux plan-
tons dc

fraisiers
Mme Moutot , à Fr.
4.50 le cent , Fr. 40.—
le mille.
Roduit Anselme, Sail-
lon. Tél. ( 026 ) 6 21 93.

A vendre d'occasion

pressoir
américain , 12 à 15 bran-
tées en bon état et très
pratique.

ovales
300 à 400 litres aiinsi
que fûts divers.
S'adresser : Tél. (026)
6 59 16.

On demande une

fille
de cuisine

S'adresser au No de tél.
(027J 2 13 73.

Caj fé de Sion cherche

Sommeiière
éventuellement débu-
tante.
S'adresser au tél. (027)
2 12 39.

Jeune

sommeiière
est demandée, débu
tante acceptée. Vie dc
famille.
St-Triphon No (025)
3 32 14.

On cherche

sommeiière
(débutante a c c e p t é e'
dans bon café-restau-
rarrt. Congés réguliers
S'adresser café de l'In-
dustrie, Neuchâtel. Tel
(038) 5 28 41.

Docteur
Pierre Zumstein

MARTIGNY

DE RETOUR
A vendre une

VIGNE
4 500 m2 avec jardir
fruitier 1 700 m2 er
plein rapport , en bor
dure de route, avec ré-
colte pendante.
Ecrire sous chiffre I
12186 S à Publicitas
Sion.

On cherche pour en
trée immédiate ou i
convenir

chauffeur
de taxi.
Autos-transports, Lau
rent Gillioz, Sion. Tel
2 16 08.<n>

COMPTOIR
DE

MARTIGNY

DU IE" AU 9 OCTOBRE

1960c~ >
PRÊTS

sur voitures, ca-
mions et divers

Société
de Crédit S. A.

Le Signal

Rue de la Dixence

SION
Tél. ( 027) 2 35 03

v J



H A U T - V A L A I S

Gampel

Une voiture démolie
Un accident de la circulation s'est pro-

duit sur la route cantonale, à la hauteui

de Gampel. Un cycliste venant de Nic-
dergesteln et se dirigeant vers la gare

de Gampel-Stcg a été renversé par la
voiture de M. Ernest Zenklusen, au mo-
ment du dépassement. Quelque 50 m.

plus loi", ce,te dernière sortit sur la
gauche de la route pour aller s'embou-
tir contre un py lône téléphonique. Le
véhicule est complètement démoli et le

pylône endommagé.

Loèche

Mgr Adam inaugure
de nouvelles cloches

à Guttet-Feschel
S. Exe. Mgr Adam , notre venere evê-

que , s'était rendu hier mat in ,  en com-
pagnie de son chancelier , l' abbé Tscher-
rig, à Guttet-Fesdhel pour y inaugurer
trois nouvelles cloches.

Cette cérémonie débuta à 9 heures
par une grand-messe lue par M gr Adam
lui-même, qui prononça également un
beau sermon .de circonstance , à la joie
et à l 'édification de tout le village.

De nombreux prêtres assistèrent à cet-
te cérémonie , notamment les chanoines
Schnyder et Zimmermann , le professeur
Sohmid dit collège de Bri gue , et les ré-
vérends curés Mathier , de Salgesch, Sar-
bach , de Randa , et Laulber , d'Albinen.

iLes nouvelles clodhes ont été fon-
dues par la maison Eschmann à Richen
bach (St-Gail) et l'hoiMog e par la mai-
son Mûri de Sursee.

Niederqesteln

Faute d'avertir...
Samedi , une voi ture  conduite par M

Giovanni Pasquali , de .Lausanne, circu-
lait soir la route .munici pale de Nieder-
gesteln en direction de Bri gue . Un atte-
lage qui le précédait bifurqua sur la
gauch e sans avertir au moment où la
voitur e dé passait. Le choc fut  inévi table .
M. Vitus Kalbermatten , de Niederges-
tel n, qui se trouvait sur le char , fu i
blessé. II reçut les soins d' un médecin
de la place.

Dégâts matériels.

Brique

Deces de la doyenne
Mme Maria Steiner-Kaempfe n , doyen-

ne de Briguéberg, 'vient de décéder à
l'âge de 94 ans. La défunte était mère
de six enfants qui tous habi tent  Bri gue
ou Ried-Brigue. Elle est probablement
aussi la doyenne du district de Bri-
gue.

En regardant les lilms

Importance du
Les habitués du cinéma connaissent

ces films de court métrage présentés
généralement avant la bande princi pa-
le et que .l'on nomme, en termes de
métiers, des compléments de program-
me. Impatiienits de voir ,1a projection
annoncée par d' aff iche , nombreux son.t
les speotaiteurs qui protestent contre
ia présence de ces documents, .leur
préférant de beaucoup les actualités
ou même îles courts métrages publici-
taires. Notons en passant que ila télé-
vision a pratiquement tué Jes actuali-
tés au cinéma et que souvent la publi-
cité n 'est pas très bien faute par le
film.

Ceci dit il n 'en reste pas moins que
la production de films documentaires
connaît des œuvres fort réussies et que
des sallles, dans .les grandes v illes, se
sont spécialisées dans ce genre. Des
réjaltealteurs de renom n 'ont pas craint
d'y engager Jeur réputation et les ban-
des se sont allongées jusqu 'à égaler
eii durée de projection les films
d'action .

•Le documentaire , comme son nom
l'indi que , s'intéresse à toutes les ' ques-
tions et cherche à satisfaire ;to,utes des
curiosités .humaines. On peut cependant
classer des films en trois grandes caté-
gories : arts , sciences at voyages. . -,

Les voyages ont été parmi des pre-
miers sujets choisis par des auteurs
de films documentaires. Il y eut d'abord
les reportages d' expéditions trop sou-
vent bâclés par des cinéastes Inexpéri-
mentés ou trop pressés, peu enclins à
s'encombrer de pellicule et ne pouvant
se déaider à en sacrifier le moindre mè-
tre. Dieu merci , la technique sr est bien
améliorée et le public s'est montré
plus exigeant . On peut aujourd'hui
compter sur un e  production sérieuse ,
de réelle valeur documentaire et de
bonne qualité technique. La couleur
aidant , nous t rouvon s dans cette caté-
gorie des œuvres très altachantes. Ain-
si- J' an dernier avons-nous a d m i r é  « L a
route fantastique » a ins i  verrons-nous
bientôt « Le grand désert blanc » de
Walt Disney.

Ce réalisateur s 'est du restp attarhp

S I E R R E

Installation
du nouveau Prieur

Hier M. le Doyen de Sierre a
procédé à l'installation canoni-
que du nouveau Prieur de la Pa-
roisse, M. lc chanoine Berthod ,
jusque récemment Recteur de
Champittet et professeur de théo-
logie.

La Paroisse entière, qui englo-
be les communes de Lens et d'I-
cogne, s'est unie avec ferveur et
enthousiasme à cette manifesta-
tion de fol , tandis que les Socié-
tés locales donnaient le meilleur
de leur répertoire.

On n'a pas manqué à cette oc-
casion de souligner une fois en-
core les mérites du prédécesseur,
M. le chanoine Rey, qui pendant
dix ans s'est dépensé avec une
intrépide énergie et une rare
clairvoyance , à la tête de la pa-
roisse.

Le « Nouvelliste » présente tous
ses vœux cle fécond ministère au
nouveau Prieur de la belle pa-
roisse de Lens.

Un ouvrier meurt
enseveli

par le sable
Samedi, peu avant midi , un ou-

vrier occupé aux Carrières La-
thion S. A., à Grône , tentait de
dégager un silo bouche par les
matériaux accumulés. Soudain ,
alors qu'il procédait au nettoya-
ge de l'appareil , tout le charge-
ment s'effondra sur lui , l'enseve-
lissant complètement.

Bien que secouru immédiate-
ment , les efforts redoublés pour
sortir le malheureux pris sous la
masse de sable restèrent vains
Il ne devait pas tarder à rendre
le dernier soupir. II s'agit de M.
Marcel Praz, âgé de 42 ans, ma-
rié et père de deux enfants, do-
micilié à Salins.

Le « Nouvelliste » compatit à
cette douloureuse épreuve et
adresse à sa famille ses chrétien-
nes condoléances.

S I O N

Chute a moto
M. Marcel Constantin , d'Arbaz , cir-

culai t  hier  à moto dans la région de
Sion , lorsque brusquement un enfant
traversa la chaussée devant lui . En vou-
lant l'éviter , le motocycliste chuta. M.
Constantin qui souffre d'une commo-
tion et de diverses contusions a été
conduit  à l'hôpital de Sion.

documentaire
a illustrer tous les genres : n aborde-t-
il pas maintenant  le film ordinaire avec
acteurs , comme tout un chacun ? Mais
ses réussites 'Scientifiques avec des f i lms
de nalture de da série « C'est la vie »
sont connus et appréciés de tous. Cha-
cun est un enchantement et une leçon
profi table . Géographie , histoire naturel-
le (zoologique , botanique) science éco-
nomique par la présentation d' un com-
plexe industriel, de la vie rurale ou
citadine , connaissance d'une profession,
d' un miilieu de travail, autant d' occa-
sions pour un observateur avisé , de
monlrer son talent et de fa i re  parta-
ger sa joie, son émotion. Rappelons
po,ur mémoire les « Rendez-vous du
diable » de Haroun Tazieff qui nous a
fait saisir Ja magie terrible et gran-
diose des volcans et « Le monde du si-
lence » de Cousteau, découverte des
beautés sous-marines.

Dernier venu dans cette Jongue sé-
rie, de film d'art connaît un succès
tel qu 'on incorpore parfois dans les
bandes ordinaires de grands morceaux
de docum enlLaires artistiques. Parfois
même le film d' action .tout entier s'ap-
puye sur l'évocation d'un arl pour
faire a.dm.eUre un scénario souvent
.très .affligeant. Peinture, .musique, dan-
se orat .inspiré des œuvres très belles ,
telles « Léonard de Vinci », .l' « Immortel
Mozart » et .tant d'autres sur Van Gog h ,
Picasso, pour ne citer que les princi-
paux .

Il existe à l'heure actuelle une pro-
duction abondante de films documen-
taires de long métrage où se sont
honorés des auteurs bien cotés. Ils
nous fournissent d'occasion d' une étu-
de sénieuse et vivante, profitable tou-
jours. Certains ont même vu leurs mé-
rites récompensés par des distinctions
recherchées telles les prix des princi-
p a u x  festivals.

Le mal est que chez nous ceux qui
les a iment  ne peuvent guère les voir
car les directeurs des salles hési tent
a les louer , notre public n 'ayant  pas
encore admis qu 'il y a grand intérêt à
encourager leur diffusion .

CINEDOC de Sion

Réunion d'anciens étudiants
universitaires

Les anciens é tudiants  universitaires
de la région du Centre s'étaient réu-
nis , samedi , à Sion , sous la présiden-
ce de M. Bernard de Torrenté, prési-
dent de la Société suisse des étu-
diants . Les participants , sous la di-
rection de M. Délèze , député, se ren-
dirent  ensuite à Nendaz pour unc
raclette-souvenir. Ce l u t  une belle
journée pour les anciens étudiants de
lu Rhodania .

Vœux solennels
et temporaires

au Couvent
des Capucins

iL'autre jour a eu lieu , au couvent des
Capucine de Sion , une cérémonie bien
émouvante.

En effet , Ici Frères Massid , de Miège,
Pierre - Canisius , de Prez - vers - Noréaz
(Fribourg) , Clovis , de Marti gny, ct Her-
vé , de Saillon , prononç aient leurs vœux
solennels , cependant que le Frère Jéré-
mie , d'Evionnaz , prononçait ses vœux
temporaires.

La cérémonie étai t  dir i gée par le Père
Egide, maître au couvent de Sion , tandis
que la messe solennelle était lue par le
Père gardien du monastère. De son
côté, le Père Justin , de Saint-Maurice,
missionnaire aux Iles Seychelles , actuel-
lement  en vacances au pays, f i t  un beau
sermon de circonstance .

Salins
L'installation

du nouveau curé
Hier s'est déroulée l ' in t ronisat ion du

nouveau curé de Salins , M. l' abbé Her .
mann Salamin. M. le doyen Gillioz , as-
sisté par M. le chanoine Luc Pont , pré-
sidait  cette émouvante cérémonie.

Nous y reviendrons dans un prochain
numéro.

M A R T I G N Y

Comptoir et peintres
valaisans

Au moment où la ville de Mar t i gny
inaugure  son Comptoir , et à cette occa-
sion organise une exposition des artistes
du Valais ,  nous ne pouvons manquer
d'évoquer la mémoire d'une personnali-
té qui a joué un rôle très important
dans le monde des arts. '

C'est à Joseph Morand que nous pen-
sons. Né dans ce charmant «Manoir»
qu 'il avai t  si bien restauré et entretenu ,
il était , au début de Ce siècle , un des
rare s peintres de ce canton. D'excellen -
tes études à Munich , puis à Paris , un
indéniable talent de portra i t is te  le con-
duisaient à faire une br i l lante  carrière.
Entre le désir de percer , et l' amour de
son pays , il répondit à ce dernier . J o-
seph Morand se fixa définitivement en
Valais , ouvr i t  dans sa ville natale un
atel ier  vers 1890, et accomp lit son des-
tin de peintre de conservateur de Va-
lère , de cheville ouvrière de la commis-
sion des monuments  histori ques , avec
une vaste inte l l igence , une cu l tu re  rare
et une grande sensibilité.

Que di ra i t  au jourd 'hui  cet homme aus.
si modeste qu 'érudi t , ce responsable des
arts qui se ba t ta i t  pour obtenir un mai-
gre budget , en voyant réunis tous ces
art is tes valaisans ? Un peintre n'est à
l 'heure actuel le  plus seul , ne devant
compter que sur son enthousiasme et
sur son t ravai l . L'amitié , l 'émulation
existent. Les expositions se mul t i p lient ,
les grandes commandes ne son t pas ra-
res ! Un cercle des beaux-arts , .une ga-
lerie, avec tous les dévouements qu 'ils
exigent , ont trouvé 'à Mart i gny des ani-
mateurs . Et après cinquante années de
soli tude immense , où un peintre étai t
considéré pour ainsi dire comme une
bête curieuse, plus de vingt-cinq artis-
tes exposeront , valaisans ou fixés dans
le pays .

Ces œuvres , le public pourra les admi-
rer , en la salle de J'Hôte.l de Ville , du
ler au 9 octobre prochain , dans le ca-
dre de la grande manifestation autom-
nale bas-.valaisanne : le Comptoir dc
Mart igny.

S T - M A U R I C E

Rencontres
internationales

Quatre voitures
endommagées

Hier, vers 10 h. 15, une file de voitu-
res roulait du garage Casanova en di-
rection de Lausanne. Arrivée au carre-
four des Terreaux, M. Luigi Shnoncini
de St-Maurice voulut obliquer pour ren-
trer chez lui. Or, à ce moment précis,
l'automobile qui se trouvait en troisiè-
me position , pilotée par M. Barrault ,
français , effectuait le dépassement. Elle
happa, à l'arrière le véhicule de M. Simon-
cini et le projeta sur le côté gauche de
la chaussée où il entra en collision avec
une voiture hollandaise roulant en sens
inverse , au volant dc laquelle se trou-
vait M. Klostermann. L'automobile de
M. Barrault , sous la violence du choc,
fut elle déportée sur la droite et entra
en collision avec l'automobile de M

Un piéton tue
par une voiture

MOUDON , le 19 sept. (AG). - Di-
manche soir , à 19 h. 40, un automobi-
I(pte Vaudois roulant sur Lausanne, dans
une voiture de location , a atteint au
l ieu-di t  «Les CJovis» , commune de Vu-
diérens, un p iéto n , M. Jean-Alphonse
Marquis , 71 ans , retrai té  à Vudherens ,
qui a été projeté à 20 mètres et tué sur
le coup.

Lacaze, français, qui roulait auparavant
en deuxième position.

De gros dégâts .matériels aux quatre*
véhicules et M. $imoncini a été légère-
ment blessé au genou droit. Grâce à
la police cantonale, il n'y eut pas d'em-
bouteillage.

M O N T H E Y

Pour éviter le tram
Samedi soir , M. Léon Vouillamoz , do-

micilié à Genève , circulait en voiture à
l' entrée de Monthey, du côté de Collom-
bèy, au moment où le train traversait
la route princi pal e pour monter a Cham-
péry. N'ayant pu s'arrêter pour livrer
passage à ce dernier , M. Vouillamoz
donna un grand coup de volant à gau-
che et s'élança dans un champ. Une
haie métal l i que de l'AOMC a pâti de
l'aventure , de même que la voiture.

Décisions
du Conseil communal

Séance du 15 septembre
Sur île rapport de la commission

d'édilité et d'urbanisme , le Conseil
prend les décisions suivantes :
1. Il autorise M. Paul COUTAZ à cons-

truire  un bàitiment locati f sur son
terrain sis au bord du Chemin de la
Piscine.

2. Il autorise M. Raymond PIERRAT ci
construire un chalet au Giettes , au

lieu dit « Sauley ».
3. Il autorise M. Georges BESSE à cons-

truire un chalet aux Giettes, au lieu
dit « Sauley ».

4. Il autorise Mme Vve Reine FRA-
CHEBOUD à agrandir  sa maison
d'habi ta t ion sise en bordure du che-
min du Muveran .

5. Id autorise M. Léon TORRENT à
construire un garage aux Giettes,
au Heu d i t  « Les Cernlers ».

0. Il autorise M. Armand GALLA à
installer un atelier de carrosserie

dans un hangar se trouvant au .lieu
dit « Pré Perna ».

7. Il adjuge les .travaux de fourniture
de barrières en fer à placer sur .les
murs bordant d' avenue de la Plan-

laud.
il * *

m décide da mise en perception de
l'impôt sur le hannetonnage dû au 31
décembre 1959 sur da base d'un taux
de 0,70 pour 1.000.

Il dési gne l' expert don t da présenta-
t ion incombe à la commune pour fai-
re partie de Ja commission de taxes
des terrains expropriés en vue de l'é-
larg issement du Chemin de La Prairie.
Les travaux commenceront prochaine-
ment dès que des experts auront  fonc-
t ionné.

•m A m

Il décide de verser un subside en
laveur de l'Association suisse pour
la lutte contre la sclérose en plaques.

A * -k

Sur une invi ta t ion  de la direction de
la CIBA , il déciide de visiter , in corpo-
re , l'usine de celle Société.

* * *
Il prend acte quo de jugement du

Tribunal cantonal idans le procès
Meyer n 'a pas encore été notifié aux
parties.

I! prend acte que lu commune a
transmis à .La Compagnie qui J' assure
contre les risques de responsabilité ci-
vile les réclamations qui lui ont été
adressées par lies propriétaires dont
les terrains ont été endommagés lors
des récents orages.
Monthey,  le 16 septembre 1960.

L'Administration.

Muraz
Rupture d un cable

de frein
Hier après-midi , la jeune Nicolleral ,

domici l iée à Mura z, descendait à vélo
sur Vionnaz. A un moment donné, le
cable du frein passa dans la roue avan t
et la cycliste tomba sur la chaussée.
Une voiture qui survenait en sens in-
verse, pilotée .pa r M. Jea n Benoît , pas-
teu r à Monthey, sort i t  de Ja route en
voulant  l'éviter. M. Benoît a été blessé
à la lèvre supérieure et sa voi ture en-
dommag ée. La cycliste n 'a eu que quel-
ques égratiignures.

Champéry
Tombe du toit

M. Michel Bochatay a ete conduit  sa-
medi à Phôpital  de Monthey .avec un
bras cassé. Il était tomlbé du toit de l'é-
g lise de Champ érv qui est en répara-
tions.

Une entrée en Suisse
refusée

BERNE, le 19 sept. (AG). - Rensei-
gnements pris au Palais fédéral , au su-
jet du refus de l'entrée d'un groupe
d'officiers et de sous-officiers suédois à
Bâle, il résulte que cette mesure n'a pas
été prise ien vertu d'un ordre spécial du
Département politique fédéral . Il s'agit
plutôt d'une interdiction générale du
port d'un uniforme étranger en Suisse
sans autorisation expresse. Cette inter-
diction qui existe depuis longtemps déjà,

a été appliquée par les organes fronta-
liers, le groupe d'officiers ct de sous-
officiers suédois a négligé, dans la hâte,
de requérir H'autorisations nécessaire.
Aucune importance politique quelconque
ne doit être attribuée à ice petit inci-
dent.

Au feu !
ORON, le 19 sept. (AG). - Un incen-

die a comp lètement détrui t  à Gillarens ,
dans le district de la Glane (Fribourg),
une ferme habité e par  les 2 familles de
MiM. Albert  et Joseph Crausaz. Le bê-
ta '.' a été sauvé , rna 's le mobilier est
resté dan ; les flammes. Le bâtiment
étai t  presque entièrement construit en
bois.

Une opération
de sauvetage
à Grindelwald

ZURICH, 19 septembre. ( Ag. ) —
(La garde aérienne suisse de sauveta-
ge communique ) :

Environ 25 alpinistes allemands
étalent arrivés à la fin de la semaine
à Grindelwald afin de ramener — en
collaboration avec la garde aérienne
suisse de sauvetage — les corps de
deux de leurs camarades qui avalent
péri il y a une année dans une ava-
lanche de glace à la paroi du Pêcheur.
Un fort fœhn empêcha samedi la mi-
se en action de l'hélicoptère, tandis
que dimanche les rafales de vent
étaient si violentes qu'il fallut suspen-
dre les vols de reconnaissance . L'opé-
ration se poursuivra dès que la situa-
tion météorologique se sera stabili-
sée.

Un avion s'écrase
il avait 95 personnes à bord

(AFP.) — Un quadrimoteur de l'ar-
mée américaine de l'air transportant
87 personnes et un équipage de huit
personnes s'est écrasé dans les envi-
rons de la base aérienne de Guani ,
annonce-t-on dimanche après-midi au
Pentagone.

C'est peu après le décollage que le
quadrimoteur s'est abattu dans la
jungle en un point difficile d'accès de
l'île de Guani.

L'appareil qui venait de Formose et
se dirigeait vers les Etats-Unis avait
à bord 71 militaires et 16 civils pa-
rents de militaires et l'équipage de
huit personnes.

L'appareil étai t un avion civil qui
avait été loué par les services de
transport de l'armée.

Chute d'un avion
militaire
Onze morts

Un avion militaire s'est écrasé dans
les Auie.s, dans la nuit de vendredi à
samedi.

Les onze hommes qui se trouvaient
à bord ont péri.

IN MEMORIAM

Jean FELLAY
18 septembre 1959
18 septembre 1960

Déjà une année que lu nous as qui t -
tés. Epoux , père, fils , be-au-fi.ls, frère,
beau-frère , rien ne saurait  combler Je
vide que ton brusque départ a laissé
dans nos cœurs.

Très touchées par les nombreux lé
moi gnages de sympathie et d' a f fe r
l ion.  Mme Veuve

Eugène SAVIOZ
et famille, a Ayer

remercient bien sincèrement toutes les
personnes qni ont pris part à Heur
grand demi, soi t par i'envoii de couron-
nes, de fleurs , leurs visites, .leurs mes-
sages et lleurs- .prières. Qu 'elles veuil-
lent trouver ici l'expression cle leui
vive reconnaissance.

Elles remercient 'tout spécialement
Jes autorités religieuses et civii.les ,

tout particulièrement Meneurs Jes dé-
putés du Val d'Anniviers et environs

Le cordon de jus t ice  du Va.l d 'Ann i -
viers ;

La société de chant d'A yer ;
L'Association valaisanne des fores-

tiers ;
L'Association des cafetiers du dis-

trict de Sierre et environs ;
Le Comité de direction de Ja Caisse

Raif fe isen  clu Va.l d 'Anniviers  ;
Le Comité de direction de la Caisse-

mafladie du Va.l d'Anniviers' ;
Le Comité de I'hô pHal de Sierre, son

aumônier , sa di rection et ses médecins,



Craignant d'être assassiné et ne sachant plus è qui obéir

un mm du Congo à roifll demande qu'on lui
mm d'ouvrir à nouveau sa blanchisserie

PARIS, 19 septembre. (AFP. ) — A peine débarqué dimanche matin à Orly, d'un Boeing d'Air France venant
de New-York , un Noir Congolais , M. Robert Kinda, membre cle la délégation présidée par M. Kanza, représen-
tant de M. Lumumba aux Nations-Unies, s'est placé sou s la protection de la police française, craignant , a-t-il dit ,
d'être maltraité ou même assassiné par un compatriote voyageant sur le même appareil et qu'il soupçonnait
d'avoir été chargé par M. Kanza, cle le supprimer.

Jetant en tous sens des regards apeurés, M. Kinda, qui est âgé de trente-cinq ans, et exerce la profession
de blanchisseur à Léopoldville, a conté son odyssée.

«Je n'y comprends plus rien»
« II y a une quinzaine de jours, ( bo-

rnas Kanza , qui est un client de ma
blanchisserie, ct à qui j 'ai rendu
quelques services d'ordre privé , m 'a
demandé s'il me plairait cle faire par-
tie de la délégation congolaise à New-
York . Ne connaissant pas les Etats-
Unis , j 'ai fermé ma boutique et j e
suis parti ».

« Un jour , clans les couloirs dc
l'ONU , j 'ai rencontré d'autres Congo-
lais qui m'ont dit qu 'eux seuls repré-
sentaient le gouvernement du Congo,
préside par M. Ileo et désigné par M.
Kasavubu. Or, je suis un ami de M.
Kasavubu et je croyais que M. Kan-
za obéissait à ses ordres. Il y.a quel-
ques jours , j 'ai appris en outre que
M. Kasavubu et Lumumba n 'étaient
plus rien et que c'était un colonel que
je ne connaissais pas qui comman-
dait, je n 'y comprenais plus rien et
j 'ai voulu rentrer chez moi . Je l'ai
dit à Kanza , qui d'un ton menaçant
m'a ordonné de rester et cle conti-
nuer à lui obéir. Je me suis mis alors
sous la protection de la police amé-
ricaine, qui m'a caché jusqu 'à mon
départ . Je ne désire plus qu 'une seu-
le chose maintenant , a conclu M.
Kinda , c'est rentrer à Léopoldville et
rouvrir ma blanchisserie. Mais aupa-
ravant je voudrais rencontrer l'abbé
Fulbert Youlou à Brazzaville pour lui
demander conseil ».

Tentative d'assassinat
contre Mobutu

LEOPOLDVILLE, 19 septembre. —
(AFP.) — C'est un commandant con-
golais, Vital Pakasa , qui a tenté d'as-
sassiner, hier matin dimanche, le co-
lonel Mobutu. Ayant dégainé son re-
volver , Pakasa a tenté de tirer sur le
colonel Mobutu , mais celui-ci a maî-
trisé son agresseur avant qu 'il ait eu
le temps de faire feu.

Une lutte au corps à corps s'en est
suivie et , avec l'aide cle soldats maro-
cains, le commandant Pakasa a pu
être maîtrisé. Il est actuellement en
prison .

Où Lumumba réapparaît
LONDRES. 19 septembre. (Reuter.)

— M. Patrice Lumumba a quitté di-
manche mat in  sa cachette et s'est

Le mauvais temps en Italie
TRENTE MOR1B

ROME, 19 septembre (AFP). — Tren-
te morts : .tel est Je bilan encore ap-
proximatif des inondations brusque-
ment provoquées en Italie du Nord ,
dans la région comprise entre le lac
de Côme à l'ouest , Bergame au sud et
Je torrent Oglio à l'est par îl es pluies
•torrentielles qui se .sont abattues de-
puis une trentaine d'heures sur les
contreforts des Alpes.

Les communications téléphoniques et
télégrap hiques n 'ont pas encore été
rétablies, et Jes .seuls contacts possi-
bles avec les dizaines de villages cer-
nés par .les eaux des rivières et tor-
rents en cru .sont établies à l'aide des
canots pneumatiques des pompiers de
Brescia et de Bergame, cependant quo
six hélicoptères survolen t on perma-
nence la région sinistrée.

Parmi! les centres qui ont le plus
souffent on cite la petite ville therma-
le de Darfo-Boario , située à une qua-
ranta ine  de kilomètres au .nord-est de
Brescia , totalement envahie par les
eaux qui ont .atteint , en certains en-
droi ts , deux mètres de hauteur.

¦Des vivres, vêtements et médica-
ments, acheminés tout d' abord par ca-
mions puis à bord de barques et de
canots pneumatiques, on t  élé remis
aux (habitants des villages de la ré-
gion ,de Brescia .

Toutefois l'œuvre d' assistance et d<
secours e.sit rendue extrêmement  dif f i f
cile par lia .pluie qui , après une inter
ruption cle quelques heures, a fait uni
nouvelle réapparition da ns l'après
m i d i .

LA LIGNE DE CHEMIN DE FER
ROME-FLORENCE EST COUPEE

ROME, 19 septembre (AFP). — La li-
gne de chemin de fer Rome-Florence a
élé coupée, hier soir dimanche, en
plusieurs points dans la région de
Chiusi, par les inondations.

Près de la petite localité de Ficulle-
Scalo, la ligne est coupée sur plus
d'un kilomètre. Les trains se rendant

rendu vers 11 h. 30 dans une automo-
bile de l'ONU à son ancienne résiden-
ce. U apparut bientôt au balcon et
s'adressa aux journalistes et plus par-
ticulièrement à un correspondant cle
la BBC. Il les a informés qu 'il se ren-
dra à New-York par la voie des airs
et qu 'il espérait pouvoir relever dc
ses fonctions clans quelques jour s le
colonel Mobutu , commandant en chef
de l'armée. Il a affirmé que la nomi-
nat ion de Moliutu n 'était pas sérieu-
se. Dans quelques jours il aura dis-
paru de la scène. Le parlement se
réunira probalnlemcnt lundi. Avec la
part ic ipat ion cle soldats qui lui sont
restés fidèles , M. Lumumba se rendra
maître de Mobutu . Il a également
précisé qu 'il dirigera la délégation
congolaise et qu 'il soumettra à l'ONU
un plan pour lc rétablissement de
l'ordre public . M . Lumumba a affir-
mé- d'autre part qu 'il s'était réconci-
lié avec M. Kasavubu. Il espère égale-
ment pouvoir rappeler le personnel
cle l' ambassade soviétique à Léopold-
ville. La décision clu colonel Mobutu
cle fermer les ambassades cle l'URSS
et de Tcliécoslovaquie fut  « injuste ».
Il veillera que cette affaire s'arrange.
Avec le président Kasavubu M. Lu-
mumba s'efforcera cle ramener l'or-
dre et la paix au Congo.

L arrivée de K. a New-York
cause du souci a la police

NEW-YORK, le 19 sept . (AFP). - Un
tiers de l'effectif total de la police new-
yorkaise a été mobilisé pour la protec-
tion des chefs d'Ctat et de gouverne-
ment participant à la session de l'ONU
Parmi les 8.000 agents qui devront ainsi
assurer un service délicat , plus de 400
parlent le russe. Mais 1.500 autres sont
de confession Israélite et protestent con-
tre le travail .qu 'on leur impose pendant
les fêtes juives — l'arrivée du «Baltika»
coïncid e en effet avec le Nouvel an juif
— et menacent de faire grève. Cepen-
dant une force mobile spéciale de 200
hommes, équipée de voitures radio est
d'ores et déjà prête à intervenir à tout

ou venant de Rome et de Florence sont
déviés par Grosseto et Pise.

Aucune amélioration
MILAN , 19 septembre. (AFP.) —

Les conditions atmosphériques n 'ont
subi clans te nord de l 'I talie , aucune
amélioration au cours des dernières
24 heures. Dans la région cle Brescia ,
la plus touchée par les inondations,
on apprend dimanche soir qu 'un glis-
sement cle terrain a emporté de nom-
breuses maisons à Cianico, un petit
village cle mil le  âmes environ situé
clans la haute vallée cle la Camonica.
Les habitants ont eu toutefois le
temps d'abandonner les lieux et on
ne déplore aucune victime. Les auto-
rilés ont d'ores ct déjà pris des me-
sures pour évacuer rapidement les
sinistrés

Une ville évacuée
D'autre part , toutes les personnes

domiciliées dans la petite ville ther-
male cle Darfo Boario , en part ie inon-
dée , ont pu être évacuées par les
pompiers . Le mauvais temps a sévi à
l' ouest cle cette région , et no tamment
à Verbania, sur lc Lac Majeur , où la
pluie  tombe sans in ter rupt ion depuis
plus cle 36 heures. Le niveau clu lac
monte progressivement non .seule-
ment  à Verbania mais également à
Pallanza.

20 cm. de neige
au Grand-Saint-Bernard

Au sud cle Milan , à Pavie , le Tessin
a q u i t t é  son li t  et a inondé la part ie
basse cle la vil le . Enf in , clans la val-
lée d'Aoste , on signale d' importantes
chutes cle nei ge au-dessus cle 2000 in.
Au col du Grand-Saint-Bernard où la
neige a t t e in t  20 centimètres, seules
le.s voitures munies cle cliaînes peu-
vent passer cependanl qu 'au sommet
clu Petit-Saint-Bernard l'épaisseur de
la couche cle neige fraîche at teint  10
centimètres. La chute a été plus im-
po r t an t e  à Cel'vinia el au Plateau Ro-
sa où la couche a t t e in t  plus d'un mè-
tre cependant qu 'à Courmayeur elle
n 'est que cle cinquante centimètres.

Les milieux touchant cle près M.
Kasavubu ont démenti catégorique-
ment l'affirmation de M. Lumumba
selon laquelle M. Kasavubu et lui se
seraient réconciliés.

Ils se replient au Katanga
(AFP.) — Le commandement des for-
ces des Nations-Unies a annoncé que
lc chef des forces congolaises qui
avaient franchi la frontière du Ka-
tanga avait accepté dc se replier de
50 km . à l'intérieur de la province du
Kivu. Ce retrait a été obtenu par le
colonel suédois Mollersward.

Le rappel des membres
de l'ambassade soviétique

MOSCOU, 19 .septembre (AFP). —
Expliquant , dans une déclaration que
diffuse la radio de Moscou , les raisons
de «a décision de rappeler temporai-
rement les membres de son ambassade
au Congo, Je gouvernement soviétique
met en .cause .notamment le haut com-
mandement de l'ONU, dit-.il. « L'immix-
tion ouverte dans les affaires Intéri eu-
res du Congo a .contribué à la tension
de la .situation dans le pays ».

Dans ces conditions, déclare le gou-
vernement soviétique, l'act ivité .nor-
male de l'ambassade de .l'URSS au Con-
go est devenue impossible et l'immu-
nité de .l'ambassade, ainsi que la. sé-
curit é de son personnel ont été mises
en danger ».

instant en cas de troubles. Des .poli-
ciers à cheval et à pied stationnent de-
vant l'immeuble des Nations-Unies où
les gardes de l'ONU, habituellement dé-
bonnaires, exigent de tous lss visiteurs
la présentation de laissez-passer, devant
l'immeuble, des manifestants en majori-
té cubains, tournen t en rond sous l'oeil
vigilant des policiers. Sur la maison qui
'fait face à l'ONU, les organisations d'é-
migrés ont posé .une immense affiche
portant l'inscri ption : «-que l'ONU con-
damne le colonialisme soviétique» et
montrant M. <cK.» en «pousse-pousse»,
brandissant un fouet et tiré par des mi-
nuscule asiates .; . .
«Go home Khrouchtchev», écrira demain
en grandes lettres blanches , un avion
dans le ciel new-yorkais, au moment ou
Je leader soviétique s'apprêtera à débar-
quer du paquebot «Béltika» ?

C'est une société russe qui s'intitul e
«Maison de ta iTussie libre», qui a af-
frété l'appareil , qui volant en haute alti-
tude ne violera 'pas l'ordonnance de la
police de New-York, interdisant les vols
à une distance inférieure à 1.600 mè-
tres du navire.

Spectaculaire embardée près de Saint-Maurice

Samedi, une Citroën pilotée par un jeune homme de La usanne, roulait du garage Casanova en direction de Bex.
Se trouvant en troisième position, elle voulut effectuer un dépassement peu après le pont de bols. Malheureuse-

ment, le chauffeur alla trop à gauche, toucha le trottoir et perdit la maîtrise de son véhicule. La voiture fut alors

renvoyée sur l'extrême droite, quitta la route, dévala un talus et se renversa fond sur fond. Le conducteur, ayant

eu la présence d'esprit de se mettre en boule sur son siège, a seulement été blessé à la lèvre supérieure. Sa

voiture (notre médaillon ) est complètement démolle. (Photo Cg.)

'Assemblée générale de l 'ONU
M. H. réfute sans peine les
accusations communistes

NEW-YORK , 19 septembre (AFP). —
L'Assemblée générale extraordinaire
de l'ONU a repris l'examen de Ja ques-
tion du Congo à 19 h . 23 (GMT).

Le délégué du Brésil , M. Cyro de
Freitas-Valle, demande à l'Assemblée
d' approuver l'action du secrétaire gé-
néral au Conoo, de recommander l'é-
tablissement d'un fonds spécial pour le
Congo au moyen de contributions vo-
lontaires , de lancer un appel au peu-
ple congolais pour qu'il recherche une
solution pacifique à la situation actuel-
le, de demander aux pays membres de
ne rien faire en dehors des Nations-
Unies qui puisse gêner l'action des Na-
tions-Umies au Congo.

Le délégué de la Libye, M. Mohied-
dlne Fefinl , appuie l'action du secré-
taire général et des Nations-Unies au
Congo. Il .suggère que l'Assemblée gé-
nérale crée un Comité de bon s offi-
ces en vue d'aider « à la réalisation
de la réconciliation .nationale du peu-
ple congolais ».

A son tour , M. Mario Amadeo (Ar-
gentine) appuie l'action des Nations-
Unies au Congo. Il rejette comme
« fausses » les accusations lancées par
le délégué de l'URSS, M. Valerian Zo-
rine, contre le secrétaire général , M.
Dag Hammarskjoeld.

Le délégué de la Pologne, M. Boh-
dan Lewa.ndowski, déplore que les
forces de l'ONU n 'ont pas empêché les
« colonialistes de réaliser leur plan »
de division du Congo. 11 affirme que
îles agissements des Nations-Unies et
d'autres, ont permis « aux rebelles de
saisir le pouvoir au Congo ». « Si le
commandement des Nations-Unies elt
certaines délégations continuent leurs
agissements, la république du Congo
se transformera en champ de bataille »,
conclut le délégué de la Pologne.

M. Dobrivoje Vidic (Yougoslavie)
rend hommage à l'action des Nations-
Unies au Congo. Il déclare qu 'un suc-
cès de l'ONU au Congo augmenterait
son autorité dans tous les domaines
Internationaux. Il s'oppose à toute in-
tervention extérieure dans ce pays.
La Yougoslavie approuvera toutes re-
commandations positives destinées à
maintenir l'indépendance du Congo
surtout celles formulées par les pays
africains.

Pou r l'Arabi e séoudite, M. Ahmed
Shoukairy déplore que M. Lumumba
se trouve actuellement « dans une si-
tuation que nous ne voyons pas clai-
rement ». M. Lumumba, diit-il , est un
« héros national » (!) dont l'exemple
sera « toujours nécessaire au peuple
congolais ».

Le délègue de l'Arabie .séoudite sou-
ligne que « la bata ille pour le Congo
est une bataille pour l'uranium ».

Le nonce apostolique
en Allemagne empêché

de se rendre à Berlin-Est
Son Exe. Mgr Konrad Bafile , nonce
apostolique en Allemagne, a été em-
pêché, samedi, de se rendre à Berlin-
Est par les autorités de l'Allemagne
orientale. C'est la première fois qu'un
hôte berlinois venant de l'étranger est
frappé d'une telle mesure. Le nonce
voulait participer à une réunion ca-
tholique dans le secteur oriental de la
ville. Il a été remplacé par l'évêque
catholique romain de Berlin, le cardi-
nal Doedpfner, qui, lui, a été autori-
sé à pénétrer à Berlin-Est.

- •—*

Ln représentant de la Bulgarie , M.
Yordan Tchobanov , épouse entière-
ment la thèse soviétique et accuse Jes
Nations-Unies de «s 'être prêtées à
l'accomplissement de la tâche mal-
propre des colonialistes » au Congo ,
en organisant la .sécession du Katan-
ga .

Le délégué de la Roumanie, M. Sil-
viu Bruca n , comme Iles autres repr.é-
sentanlts des pays satellites, .acou.se
formellement le commandement de
l'ONU au Congo et M. Dag Hammarsk-
joeld d'avoir viol é les trois résolutions
votées par le Conseil de sécurité sur
le Congo.

M. Hammarskjoeld , répondant aux
diverses accusations portées contre
l'action de l'ONU au Congo, nie .tout
d'abord que ses entretiens avec Je Pre-
mier ministre du Katanga , M. Moise
Tschombe, aient été décidés sans con-
sultation avec le gouvernement cen-
tral du Congo. Il rappelle, par ailleurs ,
que le commandement de la force de
l'ONU se trouvait au Katanga, devanl
une situation de fait , les forces de
l'ONU ayant été arrêtées à la front iè-
re par les troupes du gouvernemenl
Tschombe. « Le commandement de
l'ONU ne pouvait ut iliser la force
pour pénétrer au Katanga », affirme-t-
11. II n 'y avait d'autre solution que de
négocier avec M. Tschombe.

M. Hammarskjoeld dément d' autre
part avoir refusé de rencontrer le Pre-
mier ministre du gouvernement cen-
tral, M. Patrice Lumumba , « ce n 'est
pas moi qui ai refusé de le voir », dit-
lit , c'est M. Lumumba qui n 'était pas
intéressé à me recevoir.

« Aucun gouvernement n 'a le droit
d'utiliser les forces des Nations-Unies
comme sa propre force » , déolare en-
core M. Hammarskjoeld, ré fu tant  les
accusations portées contre le comman-
dement de l'ONU au Congo d'avoir re-
fusé assistance au gouvernempr„t cen-
tral . M ajoute que le gouvernement
central congolais avait , précisément,
tenté d'utiliser à ses propres fins ,
contrairement à la charte de l'ONU ,
les troupes des Nations-Unies.

Les représentants du bloc communis-
te ayant accusé M. Hammarskjoel d
d'avoir violé îles résolutions du Con-
seil de sécurité qui exigeaient que Jes
décisions du commandement de l'ONU
au Congo soient prises en consultation
avec le gouvernement congolais, M.
Hammarskjoeld déclare que le com-
mandement  de l'ONU était en contact
« tous les jours et presque chaque
heure » avec le commandement de l'ar-
mée congolaise sous contrôle du gou-
vernement central « c'était plus qu 'une
consultation , c'étai t une coopération »,
précise M. Hammarskjoeld.

« On a affirmé , poursuit M. Ham-
marskjoeld , que tes forces des Na-
tions-Unies étaient la force prédomi-
nante au Congo. Ce n'est pas vrai. Il
existe au Congo une armée nationale
congolaise. Bile est le bras du gouver-
nemen t . Elle agit pour ou contre Je
gouvernement , nous ne pouvons lui
imposer des directives ».

M. Hammarskjoeld a souligné que
l'attitude de la Bel gique , telle que la
définissaien t les principes portés à sa
connaissance, n 'avait pas porté obsta-
cle à l'action des Nations-Unies au
Congo. « S'il y a eu des infractions à
ces principes, je Jes ^i déplorés et j 'ai
protesté contre elles », rappelle M.
Hammarskjoeld .
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